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UN GRAVE DEVOIR
DE CONSCIENCE

Mais ce qui est pour le Pape la
source de la plus profonde inquiétude
ce sont les hostilités en Asie orienta-
le. C'est pourquoi il fait appel aux
hommes responsables en disant :

« Que ceux qui tiennent en leur
mains le sort de la famille humaine
sachent qu 'en ce moment ils sont liés
par un très grave devoir de conscien-
ce. » Insistant sur son appel à la cons-
cience même des dirigeants des peu-
ples le Saint-Père les presse « de re-
chercher les moyens d'aboutir à des
négociations loyales, même aux prix
de sacrifices, avant que les événe-
ments ne se précipitent au point d'in-
terdire toute possibilité de le faire. »

Après avoir insisté sur le devoir qui
lui incombe de par son mandat apos-
tolique de consacrer tous ses efforts
« patients et constants » à la défense
et l'affermissement de la paix , le
Pape rappelle que, n 'ayant rien négligé
dans ce ' domaine, il se rendit l'année
dernière au siège des Nations Unies
« afin de parler du bien si désiré de la
paix. »

Le Saint-Père indique aussi qu 'à cet-
te occasion il a recommandé « qu'on ne

Genève :
ouverture
des journées
de l'aéronautique et de l'espace
GENEVE — Les Journées de l' aéronautique et de l' espace ont été ouvertes o f f i -
ciellement hier après-midi , à l'hôtel Intercontinental , à Genève.

Placées sous les auspices du Groupement industriel européen d'études spa-
tiales (EUROSPACE) et de l'Association internationale des constructeurs de
matériel aérospatial (A1CMA) , qui tiendront leur assemblée générale mardi et
mercredi , ces journées ont pour but d'informer les miîieua: politiques, économi-
ques et scientifiques des e f f o r t s  collectifs entrepris sur le plan européen dans le
domaine de la recherche spatiale , de donner un aperçu visuel des projets et réa-
lisations en cours et de permettre un échange d'idées et d' expériences entre les
représentants des divers organismes spécialisés. '

L'importance des manifestations et conférences qui se dérouleront jusqu 'à
jeudi soir est marquée par la participation des dirigeants de la plupart des
organismes européens s'occupant de recherche spatiale et de personnalités scien-
tif iques de grand renom.

Présidant une conférenc e de presse à laquelle assistaient quelque 60 journa-
listes, M. F.-W. Hummler , président de l'Associat ion suisse pour les techniques
spatiales , a parlé des ef f o r t s  croissants de l'industrie suisse pour collaborer aux
programmes spatiaux européens . Le pro f .  Thalau , président d 'AICMA , M. Vin-
sonneau , secrétaire général d'EUROSPACE et le prof .  Marcel Golay, vice-prési-
den t d'ESRO , ont également pris la parole.

Une exposition du plus  haut intérêt a été inaugurée également hier après-
midi. Les organismes participant aux Journées et p lusieurs entreprises de l'indus-
trie horlogère suisse y présentent les projets et réalisations en cours sous forme
d'appareils , de maquettes et de photos.

Yegorov, le premier médecin de l'espace

est arrivé à Genève

Boris Yegorov , le premier médecin soviéti que à avoir réalisé un vol spatial ,
est arrivé hier soir à l' aéroport de Genève , venant de Moscou.

Le célèbre cosmonaute , qui était à bord de Voskhod I , en octobre 1963, en
compagnie de Vladimir  Komarov et de Cons tant in Feoktistov , doit part icipe r au
Congrès européen de biologie spatiale.

« Arrêtez-vous , crions-Nous au nom du Seigneur », déclare Paul VI à l'adresse
de ceux qui se battent en Asie orientale, dans l'encyclique « Christi Matri Ro-
sarii » par laquelle il invite les fidèles à participer à une « Journée de la paix »,
qui se déroulera dans le monde le 4 octobre, en l'anniversaire de sa visite aux
Nations Unies.

Dans ce document qu'il publie en vue des prières que l'Eglise adresse à la

laisse pas des peuples en état d'infé-
riorité par rapport à d'autres, aue les
uns ne s'attaquent point à d'autres ,
mais que tous conjuguent leur zèle et
leur action pour établir la paix. Nous
n'avons pas cessé d'encourager les
hommes à qui incombe cette lourde
responsabilité à écarter de l'humanité
l'épouvantable fléau qui pourrait sur-
venir. »

« ARRETEZ »

Maintenant encore, dit-il , Nous éle-
vons notre voix « avec un grand cri
et des larmes » pour supplier instam-
ment les dirigeants des nations de
tout tenter pour empêcher la propaga-
tion de l'incendie et pour éteindre
complètement celui-ci. Nous n 'en dou-
tons pas : les hommes de toute race,
de toute couleur, de toute religion, de
toute classe- sociale, s'ils aiment le
droit et l'honnêteté, partagent Notre
sentiment. Que tous ceux dont cela
dépend ménagent les conditions néces-
saires à la cessation des hostilités avant
que ne leur échappe, par le poids mê-
me des événements, la possibilité de
déposer les armes. Que ceux au pou-
voir desquels est remis le salut de la
famille humaine , sachent que leur
conscience est chargée d'une très gra-
ve obligation. Qu 'ils interrogen t cette
conscience et sondent leur propre
cœur, que chacun veuille bien regar-
der et sa propre nation , et le monde,
et Dieu et l'histoire, qu 'ils songent "que
leur nom restera en bénédiction s'ils
réponden t avec sagesse à cette pres-
sante invitation. Au nom du Seigneur,
Nous crions : "Arrêtez". Il faut se ren-
contrer, il faut en venir à conférer et
à négocier en toute sincérité. C'est
maintenant qu 'il faut régler les con-
flits , serait-ce avec quelque inconvé-
nient et quelque désavantage, car, plus

tard , il faudra bien qu 'ils soient ré-
glés, non sans peut-être d'énormes
dommages et des désastres dont pour
le moment nul ne peut même imagi-
ner l'horreur. La paix à établir doit
être eependant basée sur la justice et
la liberté , et donc respecter les droits
des hommes et des communautés, au-
trement elle sera précaire et insta-
ble. »

NOTRE ESPOIR
EN MARIE, MERE DE L'EGLISE

Dans cette angoisse qui l'assaille,
Paul VI invoque l'intercession de la
Vierge, celle à qui les chrétiens ont eu
toujours recours aux heures graves.

« II faut , dit-il , adresser une prière
instante -et persévérante à celle que ,
au cours du second Concile œcumé-
nique du Vatican , aux applaudisse-
ments des Pères conciliaires et du
monde catholique1, Nous avons procla-
mée Mère de l'Eglise. Par cette recon-
naissance, du fait .gue Marie a spiri-
tuellement.. enfanté ,:!fEgHsé, .Nous con-
firmions un point de la doctrine tra-
ditionnelle. Marie est "vraiment Mère
des membres du Christ", dit saint
Augustin , à quoi fait écho, sans parler
des autres, saint Anselme : "Quelle di-
gnité plus haute pourra-t-on jamais
reconnaître que celle d'être la Mère de

La proximité d'une assemblée plénière des Nations Unies, au cours de
laquelle la politique des grandes puissances est passée au crible par une
majorité de petits Etats prêts à tout critiquer pour affirmer leur existence,
complique singulièrement la tâche des principales chancelleries. Certains
ministres des Affaires étrangères tiennent précipitamment des Conférences
de presse préliminaires pour exposer quelle sera l'attitude de leur délégation.
Des chefs de gouvernement profitent d'une occasion, même extra-parlemen-
taire, pour expliquer leur position face à tel où tel problème, inscrit à
l'ordre du jour de la prochaine session ou qui sera amplement discuté dans
les couloirs.

On pourrait penser de prime abord
que cette « diplomatie sur la place
publique, instaurée par ' feu le pré-
sident Wilson quand il conçu et fon-
da la Société des Nations, reprise dé-
jà à contre-cœur par ceux qui pro-
mulguèrent l'Organisation des Nations
unies, est une dispositon souhaitable.
On constate après 46 années d'usage
qu'à trop vouloir l'ériger en dogme
on a augmenté les difficultés d'en-
tente, on ouvre la porte à la déma-
gogie et l'on émeut inutilement une
opinion publique mondiale, imparfai-
tement renseignée suivant la partie du
globe en cause. En effet , ne sont pé-
riodiquement sur la sellette qu'une
douzaine à peine de puissances do-
minantes, alors que plus d'une centai-
ne, sur les 117 membres de l'Organi-
sation s'érigent en censeurs, cn criti-
ques, en accusateurs, sans connaître
tous les aspects des problèmes en dis-
cussion et sans porter la moindre des
responsabilités politiques qui acca-
blent les véritables intéressés.

Ainsi, l'éventuelle admission de la
Chine Populaire ; ainsi l'accession de
l'AUemabne Fédérale à l'arme nu-
cléaire ou à son contrôle ; ainsi le bloc
de ségrégation raciale en Afrique ;
ainsi la survivance du colonialisme
sur les continents noir et jaune ; ain-
si lep rofonid déséquilibre social en
Amérique latine : ainsi la nouvelle of-
fensive capitaliste de la finance pri-
vée des Etats-Unis aux quatre coins

Quand trop de gens s'en mêlent...

Vierge du Rosaire pendant le mois d'octobre, qui lui est consacre, le Pape exprime
son angoisse devant les maux qui risquent de troubler plus gravement encore
la paix de l'humanité : la course aux armements, le nationalisme ,1e racisme, les
mouvements révolutionnaires, la séparation forcée des populations et les atten-
tats criminels.

ceux-là dont le Christ daigne être le
Père et le Frère ?". Notre prédécesseur
Léon XIII a même appelé Notre-Dame
"en toute vérité Mère de l'Eglise". C'est
donc en toute assurance que nous met-
tons Notre espoir en Elle, parmi l'é-
moi et la crainte qu 'inspirent les trou-
bles actuels. »

du globe. Et ce ne sont là que quel-
ques exemples,

PRECIPITATION !...

Les débats houleux, pleins d'amer-
tume pour ne pas dire de haine et
de jugements partiaux à l'emporte-
pièce, se révèlent nuisibles et n'ap-
portent pas de solution. Dans tous ces
cas, les chancelleries des Etats réelle-
ment intéressés se sont livrées à des
enquêtes approfondies qu'ignorent to-
talement les orateurs qui exploitent
ces situations à des fins idéologiques
ou publicitaires. Rien d'étonnant à ce
que les experts neutres estiment que
l'on parle beaucoup trop et inutile-
ment sur cette « place publique ». Rien
d'étonnant à ce que U Thant, qui en
fut pourtant le respecté « metteur en
scène », dise, maintenant qu'il fait ses
valises, qu'une « méthode plus dis-
crète » permettrait de parvenir à des
meilleurs résultats. Si, dans le drame
vietnamien il n'a jamais pu mener à
terme une négociation, c'est parce que
les adversaires de la paix, grâce à des
indiscrétions, souvent même inexactes,
ont trainé sur la place publique les
propos constructifs secrets, les torpil-
lant par jalousie et pour empêcher une
détente. Ainsi quand les dirigeants
chinois ont voulu se justifier de fai-
re de la guerre du Vietnam un moyen
d'agiter perpétuellement l'opinion pu-
blique mondiale plutôt que d'y mettre

Souhaitant que dans le monde en-
tier une « j ournée consacrée à prier
pour la paix » soit organisée le 4 oc-
tobre, jour anniversaire de son voyage
à l'ONU, le Pape dit :

« Que par l'intercession de Marie
brille enfin pour le monde entier l'au-
rore de la véritable paix — la paix
dans tous les domaines, y compris ce-
lui de la pratique religieuse. Actuel-
lement, hélas, la liberté de professer la
religion n'est pas assurée partout. »

PRIERE A LA VIERGE
En terminant Paul VI invoque Marie

dans les termes suivants :
O bienheureuse Vierge, dans votre

bonté maternelle, regardez tous vos
enfants. Voyez l'inquiétude des pas-
teurs, qui redoutent les horreurs d'une
tempête pour le troupeau confié à leur
responsabilité. Montrez-vous attentive
à l'angoisse de tant d'hommes, pères
et mères de famille, que préoccupe le
sort de leurs enfants comme le leur,
et qui portent les pires tracas. Apaisez
les dispositions dès' belligérants et ins-
pirez-leur « des pensées de paix ». Faites
que Dieu, vengeur de la justice lésée,
agisse selon sa miséricorde, restitue
aux peuples la tranquillité si désirée
et leur assure une ère très longue de
véritable prospérité.

fin, ils ont évoqué les échanges de vue
ultra-secrets que les ambassadeurs de
Pékin et de Washington conduisent
périodiquement à Varsovie et dont
personne, pas mêmes les chancelleries,
n'ont jamais rien su ! C'était recon-
naître implicitement que ce système
est supérieur à l'autre.

La précipitation que l'on relève
peut être préjudiciable à certaines
évolutions politiques. Ainsi les diri-
geants de la Répunblique Fédérale
allemande, foncièrement américano-
philes pourraient le devenir un peu
moins quand dans quelques jours, le
président Johnson dira à son hôte, M.
Erhard, qu'il préfère conclure un trai-
té sur la non-prolifération nucléaire
avec les Russes, plutôt que de rece-
voir le gouvernement de Bonn dans
le « club atomique ». C'est d'ailleurs
ce qu'avait prévu le président De
Gaulle qui attend toujours un revire-
ment des Allemands !

Ainsi le président Wilson, se ré-
vélant un négociateur réaliste, a per-
suadé les gens du Commonwealth
britannique qu'il valait mieux lui ac-
corder un nouveau délai pour trou-
ver une solution au complexe rhodé-
sien, plutôt que d'agiter l'ONU, dont
les 117 membres ne peuvent pas con-
traindre la Grande-Bretagne à dé-
clencher des sanctions militaires con-
tre M. lan Smith ct ses amis, surtout
maintenant que l'ultra dur M. Vorster
gouverne en Union Sud-Africaine.
Dans les deux cas — et ce ne sont
pas les seuls — il fallait faire vite
pour couper l'herbe sous les pieds de
tous les troublions qui cinglent vers
New York et son palais onusien, pour
SE servir de l'Organisation interna-
tionale, plutôt que de la servir ! Ce
n'est pas pour se retirer en méditant
sur les pentes abruptes dc l'Himalaya,
que le silencieux Birman quitte son
bureau de secrétaire général.

Me Marcel-W. SUES.



Procèdes insolites de la télévision alémanique
BERNE — Avec M. von Greyerz, con-
seiller national radical de Berne, le
Conseil fédéral admet que la télévision
zurichoise recourt parfois à des pro-
cédés insolites.

Récemment, relevait M. von Gre-
yerz dans une petite question , pour
« illustrer » une émission sur le se-
cret téléphonique, un reporter déguisé
en monteur des PTT s'est posté devant
une cabine téléphonique publique avec
mission d'expliquer aux usagers qu 'il
se trouvait là, en qualité de fonction-
naire, pour installer un appareil d'é-
coute des conversations. Une telle si-
mulation ne constitue-t-elle pas un
abus, demandait le député bernois ?

Dans sa réponse, le Conseil fédéral

L'état de la diaconesse blessée
près de Genève

GENEVE — Une diaconesse bernoise,
qui se promenait dimanche soir au
Petit-Saconnex, fut blessée par une
balle perdue qui l'atteignit au bras.
Transportée à l'hôpital , la malheureu-
se a été opérée, et on a pu extraire la
balle.

L'enquête continue.

La police met fin à l'aventure
de jeunes délinquants

PORRENTRUY — Quatre jeunes gens,
âgés de 11 à 15 ans, venant de Sprei-
tenbach (AG), s'étaient enfuis du do-
micile de leurs parents au moyen de
vélomoteurs volés et après avoir com-
mis un vol de marchandises dans un
entrepôt qu'ils avaient saccagé. Après
avoir passé par Koblenz, Bâle et De-
lémont, ils arrivèrent à Porrentruy,
où ils continuèrent leurs méfaits. Ils
furent toutefois surpris par la police
locale qui réussit à en arrêter trois.
Le quatrième , parvenant à prendre la
fuite. Remis à leurs parents venus les
chercher, ils seront déférés à l'avocat
des mineurs du canton d'Argovie.

Le maire de Genève et des
conseillers administratifs se

rendent à Prague
GENEVE — M. Frédéric Rochat , mai-
re de la ville de Genève, accompagné
de M. Olivet, présiden t du conseil mu-
nicipal et de MM. Ganter et Ketterer,
conseillers administratifs, est parti , lun-
di matin, de l'aéroport de Cointrin pour

mm .i Prague, invités qu'ils sont par le mai-
re de cette dernière ville.

Les représentants du conseil admi-
nistratif et du municipal seront de re-
tour à Genève jeudi au début de l'a-
près-midi.
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précise que lors de cette émission du
4 juin le collaborateur de la TV n'é-
tait en fait pas déguisé en monteur
des PTT. Il portait le tablier bleu du
personnel de, son entreprise, mais en
avait enlevé le distinctif. « Une telle
manière de faire ne saurait être ap-
prouvée », ajoute le Conseil fédéral,
« d'autant moins que l'émission était
de nature à répandre une fausse idée
des conditions juridiques et techniques
auxquelles est subordonnée la surveil-
lance des conversations téléphoniques.
Le Conseil fédéral a fait connaître aux
autorités responsables de la Société
suisse de radiodiffusion et de télévi-
sion son opinion sur l'incongruité et le
manque de sérieux de cette émission. »

Record au Comptoir
285.000 visiteurs

LAUSANNE — Pendant le grand
week-end du Jeûne fédéral, soit du
samedi à lundi soir, le 47e Comptoir
suisse a, une fois de plus, battu
tous les records : il a enregistré au
total, pendant ces 3 grandes jour-
nées, l'entrée de 285 000 visiteurs
(190 000 en 1963, et 225 000 en 1965).
Ces résultats ne peuvent que con-
firmer la réussite dont la Foire na-
tionale d'automne de 1966 a bénéfi-
cié jusqu'ici.

Des personnalités allemandes
visitent la Suisse

BERNE — Les représentants perma-
nents de huit Laender fédéraux alle-
mands auprès du gouvernement de la
République fédérale allemande feront
de lundi à mercredi un voyage d'in-
formation en Suisse. Ils auront des
entretiens relatifs aux problèmes de
fédéralisme avec des membres des
Chambres fédérales .et avec d'autres
personnalités politiques et rendront vi-
site au gouvernement du canton de
Lucerne.

Naissance d'une girafe
au zoo de Bâle

BALE — Samedi dernier, une girafe a
vu le jour au Jardin zoologique de
Bâle. En prenant son travail le ma-
tin, le gardien a constaté la présence
du nouveau-né, venu au monde peu
de temps auparavant. Ainsi, le Zoo
de Bâle dispose maintenant de 2 jeu-
nes girafes , la première étant venue
au monde en juillet.

Plus de 60.000 francs
de bijoux disparaissent
GENEVE — La nuit dernière, des vo-
leurs se sont introduits par effraction
dans un appartement du quartier de
Saint-Jean, à Genève, qu'ils ont en-
tièrement fouillé. Ils sont repartis en
emportant des bijoux valant une soi-
xantaine de mille francs. Ils ont d'au-
tre part 'dérobé 1000 francs en es-
pèces.

Nomination et démission
BERNE — Le Conseil fédéral a pris
acte, avec remerciements pour les ser-
vices rendus, de la démission de M.
Fritz Aerni, à Berne, de ses fonctions
de membre de la commission fédérale
d'experts forestiers. Il a nommé en
qualité de nouveau membre de ladite
commission, M. Gottfried Wenger, ins-
pecteur forestier d'arrondissement, è
La Neuveville.

BERNE — Le Conseil fédéra l a nom-
mé le colonel brigadier Maurice Brun,
jusqu 'ici chef de section 1 A, suppléant
du chef du Service de génie et des for-
tifications, et le colonel EMG Hans
Hauser, jusqu'ici chef de section 1 A,
chef de subdivision de ce service. Ces
deux officiers gardent leur qualité d'of-
ficier instructeur.

Le policier abat le voleur
BODMAN (Lac de Constance) — Un
policier de Bodman a abattu un indi-
vidu qu 'il avait surpris en flagrant
délit d'effraction. La victime n'a pu
être identifiée. Le policier a agi com-
me le veut le règlement, après les
sommations d'usage. On pense que
l'homme abattu est le malfaiteur au-
teur des vols qui, depuis quelques
jours, ont été signalés dans la région
du lac de Constance, en raison des ob-
jets trouvés sur lui. Il n'avait pas de
papiers d'identité.

Réorganisation du
Département militaire
fédéra

BERNE — Le Conseil fédéral a ap-
prouvé lundi un message sur la réor-
ganisation du Département militaire
fédéral. Ce message, sera publié la se-
maine prochaine.

Un autre message invite les Cham-
bres à autoriser le gouvernement de
créer de nouvelles missions diplomati-
ques dans les pays qui accéderont à
l'indépendance et qui seront reconnus
par la Suisse de 1966 à 1970, ainsi
qu'au Yémen, aux îles Maldives et à
Singapour.

La réforme agraire en Amérique latine
du gouvernement , elle mè
nerait d bien ses accusa
tions contre le prêtre.

Le diocèse de Salto, en
Uruguay, a remis 260 hec-
tares ds terrain ainsi que
les installations qui s'y
trouvent d «ne coopérati-
ve de paysans. « L'Eglise
met ainsi en pratique ce
qu'elle a toujours prêché
et ce qu'elle réalise main-
tenant en vue d'une plus
grande justice humaine et
sociale » , a déclaré M gr
Mendiharat , évêque - coa-
djuteur. Lcs milieux gou-
vernementaux ont qual i f ié
cette décision ecclésiasti-
que d'événement marquant,
vers la réalisation de la ré-
f orme agraire, « que nous
désirons tous ».

L'une des familles les
plus riches du Honduras
a lancé une campagn e de
diffamation de grande en-
vergure contre le père Ja-
mes F. Carrey, jésuite
américain. Le religieux
exerce son ministère au-
près d'une petite commu-
nauté de paysans , qui vi-
vent sur des terres reven-
diquées par la famille Bo-
gran. Af in  que leurs droits
soient mieux défendus , le
jésui te a engagé les pay-
sans à s'unir au sein d'u-
coopérative. Il lui fu t  alors
reproché de prêcher la
subversion contre le gou-
vernement et d 'être com-
muniste. La famille Bo-
gran a annoncé que, sous
la protection de l'armée et

Le supérieur de la pro-
vince de Missouri des jé-
suites aux Etats-Unis, dont
les religieux sont à l'œu-
vre au Honduras, a pris
publiquement la défense
du père Carney. Tout ce
que ce dernier a entrepris
en faveur des paysans op-
primés est une oeuvre
d'Eglise. L'Eglise en e ff e t
ne peut pas garder le si-
lence lorsque ses f i l s  ont
besoin d'être défendus et
aidés.

Le provincial des jésui-
tes, le père F ré  d é  r i k
Schuller, a ajouté que tou-
tes les attaques et calom-
nies de la famille Bogran
sont un nouvel exemple
des vexations personnelles
auxquelles s'exposent ceux
qui se mettent au service
des pauvres.

Une réforme agraire est
absolument nécessaire au
Honduras. Une meilleure
répartition de la fortune
est non moins nécessaire.
L'Eglise enseigne que les
paysan s en se groupant au
sein de coopératives et de
syndicats, doivent s'e f for -
cer de réaliser par la col-
laboration V amélioration
des conditions sociales et
économiques.

24 heures de la vie du monde
-* L'INDONESIE REINTEGRE L'ONU

mandé, lundi, sa réadmission à l'organisation des Etats-Unis. Elle en
était sortie en janvier 1965, quand la Malaysia avait obtenu un siège au
Conseil de Sécurité. A cette époque, l'Indonésie se refusait à reconnaître
la Fédération malaise et menait une politique de « confrontation » à
l'égard de la Malaysia.

# NOUVELLE JOURNEE DE RELACHE POUR 17.000 MINEURS DE LA
RUHR — Les mineurs du bassin de la Ruhr ont du supporter, lundi,
une journée de relâche non payée. Les ouvriers ainsi affectés travail-
laient dans les entreprises de 1' « Essener Steinkohlen Bergwerke AG »
et « Zur Rheinstahl Bergbau AG ». Ces deux entreprises ont motivé
cette journée de relâche par la mauvaise situation du marché.

M- DES VOLS AMERICAINS SUR LA CHINE — Le Département d'Etat
a reconnu, lundi, la possibilité d'un ou plusieurs survols récents du ter-
ritoire communiste chinois par des avions militaires américains, ef-
fectués par inadvertance.

LA TERRE TREMBLE — La terre a de nouveau tremblé, ludi, au Cl-
minna , à une quarantaine de kilomètres de Païenne. La plupart des
6.000 habitants de la petite ville ont été pris de panique et se sont enfuis
dans la campagne. Un hospice habritant cent cinquante personnes a
été lézardé et devra être évacué.

*

•* M. CHARLES BOHLEN A QUITTE ORLY — L'ambassadeur des
Etats-Unis à Paris, a quitté, lundi matin, Orly pour Washington, appe-
lé en consultation par son gouvernement, apprend-on de source amé-
ricaine, M. Bohlen fera un séjour de deux semaines et sera à Washing-
ton pendant que M Couve de Murville, ministre des Affaires étran-
gères, sera l'hôte de son homologue américain, M. Dean Rusk.

¦* LE CHAH D'IRAN A QUITTE LA POLOGNE — Le Chah d'Iran et
son épouse ont quitté, lundi, la Pologne pour rentrer dans leur pays,
annonce l'agence PAP.

* LE CHANCELIER ERHARD ACCEPTE LA DEMISSION DE M.
WESTRICK — Le chancelier Ludwig Erhard a accepté, lundi, la démis-
sion de M. Luger Westrick, ministre chargé de la Chancellerie. Un
communiqué précise que le chancelier a chargé M. Westrick, qui fut
pendant 15 ans son collaborateur le plus proche et son homme de
confiance, de conserver ses fonctions jusqu'au moment où son succes-
seur sera désigné.

Ouverture de la session d'automne
des Chambres fédérales

BERNE — La session d'automne des Le conseiller fédéral Bonvin, qui ré-
Chambres fédérales s'est ouverte lundi pond aussi à M. Breitenmooser (CCS
en fin d'après-midi, sous la présidence Bâle) relève que la Confédération s'ef-
de M. Pierre Graber, de Lausanne. force par divers moyens de procurer

Trois nouveaux députés sont d'abord des «««««P» «je logement favorables à
assermentés : MM A. Caroni, conser- ¦" «m***»- Mut

£
nz est une bornie

valeur chrétien-social, Tesstaois (qui a£fafe- *» » P" ^J^^,ra£!Ï"
succède à M. Botta, décédé), R. Itott, ment »*£ C™se4 fédéral, (Tentent*
démocrate zuricois, et Fritz Marthaler, *v

£  ̂ Î̂ ĴZJST ' axxeS.agrarien de Bienne, successeur de M. . **g? .M Première séance, le wmsea
Brienz, nommé par le Conseil fédéral d^?ïts

4
a ^prouvé sans opposition le

commissaire de campagne en chef rapport du Conseil fédéral sur la 49e
* session de la conférence internationale

Le conseil vote ensuite un crédit de du travail.
8 millions de francs pour l'achat de '
terrains et d'un immeuble à Muttenz
(Bâle-Campagne), destinés à la cons- Ile nrOtTiPtfPIli
truction de logements pour le person- "**' !*¦*»¦"»¦"»"¦•••
nel fédéral. Le rapporteur de langue SPREITENBACH (AG) — Entre lefrançaise, M Wilhelm (CCS, Berne) 27 août # le ler septembTe des in-avait relevé le caractère Judicieux de connus ont cambrioié un local cons.cet achat, étant donné la difficulté de tnlit à spreitenbach et dans lequelrecruter des fonctionnaires. Le prix est était aménagé un bar. Les cambrio-
élevé, mais doit être considéré comme ,eurs „ s>arrosèrent » copieusement, bri-
admissible pour la région de Baie. sèrent de la vaisselle et des verres

Deux députés socialistes, MM. Wald- et endommagèrent le mobilier et au-
ner et Duby, déplorent — tout en ap- très installations. Les dégâts se chif-
prouvant le projet — que le problème frent à quelque 500 francs. Ces in-
du logement à loyer modéré soit une connus ont pu être identifiés. Il s'a-
fois de plus lié à celui de la spécula- git de 14 écoliers et écolières de 10 â
tion foncière. 16 ans.

UNE FONDATION
D'ASSISTANCE SOCIALE

ET EDUCATIVE
A SAINT-DOMINGUE

L'épiscopat de la Répu-
blique dominicaine a déci-
dé de créer une fondation
porta nt le nom de Paul VI
et qui aura pour but de
mettre en oeuvre un pro-
gramme d'assistance socia-
le et éducative afin d'a-
méliorer les conditions de
vie de la population do-
minicaine.

Selon une lettre pasto-
rale collective, la fonda-
tion dév eloppera , entre au-
tres, le mouvement coopé-
ratif parmi les paysans,
l'éducation et les autres
for mes d'aide sociale, y
compris l'assistance médi-
cale.

Selon les évêques de la
République dominicaine,
les maux dont souf f r e  le
pay s sont : la pauvreté de
la population , l'abandon
des paysan s à leur sort,
la répartition injuste des
terres, une crise alarman-
te de l'éducation et , enfin ,
le manque de sérieux en
ce qui concerne la prépa-
ration du mariage et de la
famille .

FIN DE LA TENSION
AU BRESIL ?

Il reste difficile de pré-
voir dans quel sens va

évoluer la crise qui oppo-
se Tép iscopat du nord-est
brésilien aux autorités mi-
litaires. Le ministre des
Af fa i re s  étrangères, M. Ju-
racy Magalhaès, a décla-
ré : € Je n'attache aucune
importance aux divergen-
ces d'opinion qui se sont
manifestées récemment en-
tre diverses personnalités
du clergé et du gouverne-
ment brésilien. »

D'autre part , un porte-
parole de l'archevêché de
Récif e a déclaré à la pres-
se que l'entretin qui a eu
lieu dernièrement entre
Mgr Helder Camara et le
général de Souza Aguiar
« signifiait la f i n  de l'é-
quivoque surgie entre le
clergé et les militaires ».

Cependant , dans une let-
tre adressée p ar lui au
sociologue Gilberto Freire
qui l'avait accusé publi-
quement de « servir la
gauche », Mgr Camara re-
marque qu'il n'est pas le
seul à être accusé d'être
plus un homme politique
qu'un prêtre : la même
accusation a été portée
contre le pape Paul VI ,
et le Christ lui-même a
été accusé de fomenter la
révolte. En tout cas, « il
semble ridicule qu'un èvê-
Que catholique soit mis
dans l'obligation de pro -
clamer qu'il n'est pas com-
muniste », ajoute Mgr Ca-
mara. F. REY
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A bas

tout le monde

pat George* Mike* ooresi

En nous promenant un jour, nos regards tombèrent sur une
denrée qui ressemblait à une saucisse et qui était, à en croire
l'étiquette piquée dessus, du « fromage de tête ». Croyant qu'il
«'agissait de la bonne vieille spécialité que l'on trouve sur le
Continent, je décidai de m'en procurer pour le dîner. Une fois
dans le magasin, je demandai : « Une demi-livre de fromage
de tête, «'il vous plaît

— De quoi ? répondit le charcutier d'un ton légèrement
Inquiet

— Une demi-livre de fromage de tête, s'il vous plaît », répé-
tai-je avec une certaine nonchalance dans la voix.

Je le redis encore une fois, puis à plusieurs reprises. Je répé-
tai ma demande des douzaines de fois, en parlant lentement, à
voix basse, en hurlant Je m'adressai au charcutier comme à un
débile mental, puis comme s'il était sourd. Finalement, j'essayai le
langage des tout-petits enfants. Le commerçant n'avait toujours pas
la moindre idée de ce que nous étions venus faire dans son maga-
sin Soudain mon compagnon eut un éclair de génie. « Laisse-moi
faire », me dit-il en hongrois, puis il se lança dans une longue
tirade en anglais en articulant à demi et sur un ton à peine per-
ceptible. Les yeux du charcutier s'éclairèrent et il déclara tout
joyeux :

« Ah 1 Je vois ! 11 fallait le dire plutôt. Vous voulez donc une
demi-livre de fromage de tête ? Pourquoi ne pas l'avoir dit plus
tôt?»

Pas de doute, c'était la bonne technique. Bt je n'ai plus jamais
parlé de ïaçon intelligible jusqu'au moment où j'ai su correctement
d'anglais et même après, cela ne m'est pas arrivé souvent.

Par la suite, je commençai un beau jour à comprendre ce que
disaient les étrangers, mais pas les Anglais et les Américains. Plus
l'accent étranger était prononcé, plus les phrases étaient écorchées
et malmenées, mieux je saisissais jusqu'aux moindres nuances. Je
me souviens qu'enfant j'étais très ennuyé de ne pas savoir lire.
Ma déception me conduisait en fin de compte à formuler une
théorie assez personnelle. J'étais absolument convaincu que per-
sonne ne savait lire. Les grandes personnes faisaient semblant,
pour essayer de conserver leur réputation de supériorité sur les
'.enfants, mais en réalité la lecture leur était totalement étran-
gère. J'avais oublié depuis longtemps ma petite conception sur les
illettrés, lorsque je m'en souvins brusquement peu de temps après
mon arrivée en Angleterre.

Au cours d'une séance de cinéma, j'étais un jour particulière-
ment énervé de ne pouvoir saisir un traître mot du commentaire
accompagnant le film. Les paroles, de l'américain probablement, se
déversaient sur moi comme une avalanche de sons nasillards indé-
finissables. Et pourtant je devais connaître les mots employés. On
ne pouvait parler pendant une demi-heure sans employer des ex-
pressions courantes dont je me servais tous les jours. Malheureuse-
ment je ne parvenais pas à isoler un seul mot qui sonnât familier
a mes oreilles et je soupirais : « Bonté du ciel ! Viendra-t-il un
jour où je comprendrai ? » Mes doutes d'enfant réapparurent alors
•n moi et je fus persuadé que personne n'y comprenait rien non
plus. Pas un être humain ne pouvait saisir une bribe de cette suite
de glapissements nasaux. Toute cette histoire n'était qu'un vaste
canular uniquement destiné à me faire marcher ! Où est le bon
vieux temps ! Aujourd'hui je vais toujours au cinéma et, en enten-
dant le commentaire des actualités américaines, je songe au passé
avec un soupir de regret. Quand je pense qu'il fut une époque où
je ne comprenais pas ce laïus stupide !

Parmi les nouveaux arrivés de Hongrie, Il était tout â fait
curieux de remarquer comment chacun de nous apprenait exac-
tement les mots et les expressions dont il avait besoin J'habitais
Londres depuis quelaues mois lorsqu'un de mes amis, acteur au
Théâtre national de Budapest , vint passer ses vacances en Angle-
terre. U envisagea quelque temps de rester à Londres définitive-
ment, mais il dut rentrer en Hongrie. Au bout de deux jours passés
i visiter la capitale, il me demanda soudain en sortant du métro :

« Connais-tu à Londres un acteur qui s'appellerait... attends...
Noël Coward ?

— J'ai l'impression que oui, dis-je, car j'ai lu la traduction
hongroise de l'une de ses pièces.

— Pas de doute, c'est lui. Il m'a dit que de temps A autre il
écrivait aussi pour la scène. »

Mon ami avait eu l'occasion d'être présenté & Noël Coward
à Paris et lui avait promis de lui faire signe s'il venait à Londres.
Etre obligé de parler anglais au téléphone était alors un véritable
cauchemar pour moi, et j'avais du mal à m'en remettre. Mon cama-
rade, au contraire, semblait extrêmement à l'aise. Il se dirigea
vers la cabine téléphonique la plus proche, sortit un petit carnet
de sa poche et ayant trouvé le numéro, appela M. Coward. Mon
ami devait connaître en tout et pour tout une douzaine de mots en
anglais et son français était encore plus limité. Et pourtant il eut
avec Noël Coward, durant quarante-cinq minutes, une conversa-
tion très animée en anglo-normand ou du moins en un étrange
jargon où se mélangeaient anglais et français. Toutes les deux
minutes, il éclatait de rire et il y avait de l'écho à l'autre bout de
la ligne.

Le lendemain, il alla rendre visite à Noël Coward et le vit
assez régulièrement durant son séjour. Je l'accompagnai à une
ou deux reprises et Je me sentais terriblement timide et stupide.
Tandis que mon ami était le pôle de la réunion. En un tour de
main, il rejeta Noël Coward à l'écart et prit la direction des opé-
rations. Beaucou p de jolies femmes étaient amoureuses de lui.

Il possédait une habileté diabolique pour ramasser des phrases
entières et.se souvenir des expressions précédemment entendues.
Il était incapable de mettre trois mots d'anglais à la file sans com-
mettre une demi-douzaine de fautes de syntaxe, mais, s'il répétait
des phrases précédemment entendues, on aurait eu du mal à dé-
couvrir la moindre trace d'accent étranger. On aurait vraiment cru
qu'il débarquait directement d'Oxford. .Te réprouvais, quant à mol ,
ce que je tenais pour de l'abus de confiance, mais lui se souvenait
de son métier d'acteur, concentrant tous ses efforts sur la pronon-
ciation. Je découvris très vite que de mon côté également je trom-
pais mes semblables sur mon compte, mais d'une manière légère-
ment différente. Je préférais de beaucoup, en effet , écrire aux
gens, plutôt que de parler avec eux. Il était , évidemment , assez
facile de noter certaines phrases et de se souvenir d'expressions
toutes faites, aussi étais-je tout à fait capable de rédiger des lettres
à peu près passables alors que je parlais toujours en petit nègre.

Tous les nouveaux arrivés étaient d'ailleurs logés à la même
enseigne. Les voyageurs de commerce ramassaient à droite et à
gauche les expressions anglaises dont ils avaient besoin dans leur
profession. Un de mes amis était capable d'écrire une longue étude
sur les suiets les plus comollnufs du droit anglais alors qu'il ne
¦avait touj ours pas demander du fromage au restaurant.

(A suivre)
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Profitez de l'occasion et venez me voir

Mardi 20, mercredi 21 et jeudi 22 septembre 1966, de 9 h. a 22 h., au Casino-Etoile de Martigny

Bruchez S Matter, Garage City, Martigny - Tel. (026) 21028
P 399 X
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w'.̂ rwiibF ŵp-f VIM est la poudre à nettoyer la plus demandée!

"# wJ/Èââ mmk* J Â̂ 
VIM avec désinfectant vous garantit partout

/ wvfff 
 ̂T  ̂$-3 

une 
Pr°P

reté hygiénique.

"̂ SJFÎTn^ '̂̂ M Nett°yez propre et 
bon 

marché
m^<i^MmeB  ̂

comme jamais! V 1(U



Les dirigeants sportifs argentins pensent à l'avenir

R É F O R M E  G É N É R A L E
dans toutes les disciplines sportives

Les revers enregistrés par les sportifs argentins (ama- TROIS EQUIPES NATIONALES
teurs et professionnels) dans les différentes compétitions
mondiales ont incité les dirigeants sportifs à entreprendre L* première sera constituée par des joueurs qui ont
une réforme qui touchera toutes les disciplines sportives, Participe au dernier championnat du monde en Angleterre
et notamment le football. Les maigres résultats obtenus et ,sera complétée avec les meilleurs éléments remar-
tant aux Jeux olympiques qu'en Coupe du monde au cours 1ues „en, championnat. La seconde sera formée par la
de ces dernières années, ont fini par ébranler l'amour- Commission technique de la fédération qui a l'intention
propre des dirigeants qui vivaient jusqu'ici « le rêve fle chercher de nouveaux joueurs non seulement dans les
des inconscients satisfaits. » principaux clubs de la capitale mais également dans les

équipes de l'intérieur du pays. Enfin, une équipe nationale
DE NOUVEAUX PLANS POUR LE FOOTBALL de juniors sera créée et elle servira de « réservoir » à la

formation nationale.
En ce qui concerne plus particulièrement le football ,

M. Valentin Suarez, qui a été chargé par le gouverne- De cette manière, les dirigeants argentins entendent
ment de s'occuper de la plus importante section sportive pouvoir présenter, à n'importe quel moment, une forma-
du pays, a déjà établi des plans pour la prochaine Coupe tion groupant les meilleurs joueurs du pays. Afin d'aguer-
du monde. Abandonnant les vieilles habitudes qui con- rir cette future équipe , l'Association argentine a d'ores
sistaient à bâtir une équipe nationale deux à trois mois et déjà décidé d'entreprendre une tournée d'un mois et
avant le championnat du monde, le nouveau responsa- demi en Europe et ce, dès 1967. Parmi les techniciens
ble de l'Association argentine a décidé de mettre sur qui encadreraient ces trois formations, on cite les noms
pied trois équipes encadrées de techniciens, desquelles de Adolfo Pedernera , Juan-José Pizutti et Oswaldo Zu-
sortiront les futurs sélectionnés de l'équipe nationale. beldia.

Cyclisme :
Cinq nations au
Grand Prix des Nations

Les organisateurs du Grand Prix
Ses Nations, qui sera disputé diman-
che prochain 25 septembre, à Paris,
ont opéré leur sélection. Ils ont re-
tenu 12 Français, 2 Belges, 2 Italiens,
2 Suisses et 2 Hollandais. Ce sont :

FRANCE : Anquetil, Poulidor, Mil-
liot , Lefebvre, Dumont, Grosskost, Le-
tort, Pingeon, Bourgeois, Chappe, Bou-
ton et Lebaube.

SUISSE : Rolf Maurer et Robert
Hagmann.

BELGIQUE : Boucquet et Merckx.

ITALIE : Gimondi et Bitossi.

HOLLANDE : Karstens et Hugens.
L'épreuve, dont le départ sera don-

né à Auffargis, se déroulera , sur 72
kilomètres. En effet, plusieurs petites
modifications ont dû être apportées à
l'itinéraire qui sera donc ramené à
cette distance. L'ordre des départs
sera fixé ultérieurement mais il est
d'ores et déjà certain que Jacques
Anquetil, dernier vainqueur, prendra
le dernier départ.

Tirs : excellentes
performances valaisannes

Lors du championnat au fusil d'as-
saut, disputé samedi au stand de tir
de Zielmatt, à Lucerne, trois Valai-
sans se sont particulièrement distin-
gués. Vingt-huit sections de toute la
Suisse avaient répondu aux organi-
sateurs. D'excellents résultats furent
enregistrés. Nos Valaisans, Werner
Summermatter, d Eisten, les deux frè-
res Hafliger , de Sion se classèrent
respectivement 15e, 10e t . 18e avec un
total de points de 236. Le program-
me comprenait 25 coups couché et en
série, ainsi que 15 à genoux et 15 de-
bout. Malgré la tension nerveuse, nos
représentants ont réussi de bonnes
prformances , car en comparaison du
concours de Viège, où ils réalisèrent
250 pts, et se classèrent 9e, 10e et
14e. Bravo à ces trois tireurs qui
ont brillamment défendu les couleurs
du Vieux-Pays.

Oertner gagne la course automobile Aoste-Pila
Favorisée par le temps, le soleil ayant

finalement montré son nez à midi , la
course de côte automobile Aoste-Pila ,
comptant pour le championnat natio-
nal et le Trophée de la Montagne
(11 km 200, 54 virages , 780 m de dé-
nivellation) , a été gagnée par l'Autri-
chien Hans Oertner en 6'40"9 , sur
Abarth , catégorie « prototype », à la
moyenne de 100 km 57.3, pulvérisant
le record de Hans Hermann qui , l'an-
née dernière , avait remporté la coupe
avec une Ferrari 2000 à la moyenne

Automobiiisme : au Grand Prix de Monza

Collision : deux bolides démolis
Une collision a eu lieu , au 23e tour du Grand Prix de Monza, dc

formule III , entre lc Britannique Jonathan Williams, sur De Sanctis-Ford ,
ct l'Italien Giorgio Planta (Brabham). Les deux pilotes sont indemnes mais
leurs bolides sont démolis. Voici le classement de l'épreuve : 1. Ernesto
Brambilla (lt), sur Brabham , les 172,500 km en 55'49"2 (185,417). 2. Charles
Chricton-Stuart (G-B), sur Brabham , 55'49"5. 3. Carlo Faccctti (lt), sur
Tccno, 55'49"8.

Le Ski-Club Ovronnaz
Montés la veille déjà ou tôt le ma-

tin, plus de 100 participants se sont
retrouvés au pied de la Dent Favre
à quelque 2 100 m. d'altitude, pour la
cérémonie inaugurale de la nouvelle
cabane du Ski Club . Ovronnaz, « le
Refuge de la Dent Favre ». Après une
brève visite des installations, M. l'ab-
bé Charles Enard , directeur de l'éco-
le scondaire régionale de Sion et pro-
fesseur à l'école normale, célébra une
messe d'actions de grâces dans la fer-
veur inspirée par les montagnes et lé
cadre environnant. La bénédiction des
locaux se termina par la prière pa-
triotique chantée par toute l'assistan-
ce. Le petit historique des travaux
permit au président du S.C.O. de
remercier tous ses amis et collabora-
teurs bénévoles et de fixer les buts
des travaux entrepris. En des termes
très touchants, M. Simon Roh, prési-
dent de la commune de Leytron, re-
mercia les réalisateurs de l'œuvre et
sur une note de Carlo Boiler : « N'y
a-t-il rien d'aussi beau que notre pe-
tit chalet là-haut », remit au futur
responsable de la cabane la clé sym-
bolique. La raclette en plein air ,
égayée par l'accordéoniste M. Fernand
Aubert , réunit tous les participants
parmi lesquels on notait une bonne
partie du conseil communal de Ley-
tron ainsi que les membres du comi-
té de l'alpage de Bougnonnaz. Dans
l'après-midi , un match de foootball
imprévu permit à quelques uns de
penser que « la jeunesse n 'était pas
une question d'âge ». Après la clôture
officielle sur les airs de Mon Beau
Valais et du Pays Romand , le livre
d'Or fut signé sur un beau paysage

¦M- Athlétisme — A Sarajevo , dans le
cadre des Jeux balkaniques, le Grec
Christos Papanicolao a franchi 5,05 m
à la perche et la Roumaine Mihaela
Pênes a lancé le javelot à 52,04 m. Au
classement par équipes, la Roumanie
s'est imposée avec 148,4 pts, devant la
Bulgarie (141) et la Yougoslavie (134).
-)(¦ Boxe — Au cours de son congrès,
tenu à Rome, l'Association internatio-
nale de boxe amateur a refusé une pro-
position soviétique demandant la créa-
tion de championnats du monde pour
amateurs. Ces championnats auraient
été organisés tous les deux ans, entre
les Jeux olympiques.

de 96 km 597. Lualdi Gabardi , sur Fer-
rari , s'est classé deuxième.

Hier après-midi , au cours d'une cé-
rémonie officielle , M. Bionaz , prési-
dent du Gouvernement valdotain , a
remis la coupe au vainqueur ainsi que
les autres prix de cette importante
épreuve automobile, qui avait attiré , le
long du parcours , près de 15.000 spec-
tateurs. La manifestation , parfaitement
organisée , s'est déroulée sans le moin-
dre incident.

û inaugure sa cabane
dû à l'artiste peintre de Leytron, M.
Michel Roduit. ' Petit à petit, à regret
bien sûr, chacun regagna la plaine,
ave dans le cœur un souvenir inou-
bliable. :.

Le « Refuge de la Dent Favre > est
maintenant à là disposition du public.
Pour tous renseignements s'adresser
au Ski Club Ovronnaz, 1912 Leytron.

Tennis : le problème
de la Coupe Davis

Resolution
américaine

StAmt . . *

La Fédération américaine de ten-
nis a résolpvâf*4*sfaçon la question
de l'amateurisme. Elle a officielle-
ment annoncé que;s ses joueurs de
Coupe Davis toucheraient désormais
une somme de 28 dollars par jour.
Les frais de déplacement et de lo-
gement restent évidemment payés
par la Fédération, qui entend sou-
mettre ce problème au prochain
congrès de la Fédération interna-
tionale. Il est intéressant de noter
à ce sujet qu 'il y a quelques mois,
la Fédération américaine de tennis
s'était retirée du Comité olympique
américain après le refus d'inscrire
le tennis au programme des Jeux
olympiques de Mexico.

Du pain sur la planche
pour le HC Sierre

Le HC Sierre, qui tiendra son as-
semblée générale 'd'automne le mercre-
di 12 octobre à l'hôtel Arnold, pré-
parera très consciencieusement la
compétition officielle en faisant dis-
puter à son équipe fanion les rencon-
tres d'entraînement suivantes :

Dimanche 2 octobre 1966, de 8 h. 15
à 10 heures, ai  Villars : THOUNE—
SIERRE.

Dimanche 9 octobre 1966, de 8 h. 30
à 10 heures, à Villars : YOUNG-
SPRINTERS—SIERRE.

Samedi 15 octobre 1966,, à 20 h. 15,
à Langnau : LANGNAU LNA—SIER-
RE.

Dimanche 16 octobre 1966, à 15 h. 15,
à Ambri : AMBRI-PIOTTA—SIERRE.

Samedi 22 octobre 1966, à 20 h. 15,
(ouverture de la patinoire), à Sierre :
SIERRE—AMBRI-PIOTTA.

Mercredi 26 octobre 1966, à 20 h. 15,
à Sierre : SIERRE —VILLARD - DE -
LANS (France).

Samedi 29 octobre 1966. à 20 h. 30,
à Lugano : LUGANO—SIERRE.

Dimanche 30 octobre 1966, à 16 heu-
res, à Ascona : ASCONA—SIERRE.

Concernant le calendrier officiel du
championnat , une modification a été
apportée au programme des Sierrois,
qui se déplaceront à Villars le lundi
26 décembre, au lieu du mercredi 28
décembre.

¦*¦ Basketball — Le Servette a terminé
à la quatrième place du tournoi inter-
national de ' Waiblingen , remporté par
Union Vienne. Les Genevois ont été
battus en finale pour la troisième place
par l'ASK Wittélsheim (51-60).

¦M- Rinkhockey — Quarts de finale de
la Coupe suisse : Pully-RS Bâle, 4-17;
Lions Lausanne-Lausanne Sports , 2-1;
Rollsport Zurich-HC Montreux, 5-3.

Invitation officielle
pour le championnat du monde

Organisateur du championnat du monde 1967 de cyclocross, le SRB a adresse
aux fédérations membres de l'Union cycliste internationale l'invitation officielle
à participer à cette épreuve, qui aura lieu le 19 février à Zurich. Pour la première
fois dans l'histoire du championnat du monde, deux épreuves seront organisées,
une pour les amateurs et une pour les professionnels. Le circuit tracé sur l'Al-
lmend Brunau, mesure exactement 3 km. Pour les amateurs, la distance totale
sera de sept tours plus la ligne de départ, longue de 450 m, soit 21,450 km. Pour
les professionnels, la distance sera de 24,450 km. Les deux épreuves auront lieu
le dimanche après-midi. Chaque pays peut inscrire six coureurs par catégorie
mais quatre seulement seront autorisés à prendre le départ.

A un point du
record du monde

Au cours du championnat suisse de tir
au p istolet , qui s'est déroulé diman-
che dernier à Macolin , Albert Spàni ,
de Schwytz , a réalisé une performance
exceptionnelle . Par sa prestation , l'é-
quipe augmenta de 74 points son ré-
sultat le portant à 5537 points. Albert
Spàni manqua un seul point, pour
égaliser le record du monde détenu par

le Soviétique Jassinsky.

Automobiiisme
victoire suisse

Les pilotes suisses se sont une nou-
velle fois mis en évidence au cours du
week-end sur les routes étrangères.
Dans la course de côte Limonest -
Mont Verdun , ils ont pris les trois
premières places grâce à Harry Zwei-
fel, André Wicky et Walter Habegger.
Les huit premiers de l'épreuve ont amé-
lioré le record du parcours qui était
détenu par un autre Suisse, Charles
Vœgele, en l'58"8.

A Bregenz, où la course de côte du
Steinbock a été suivie par plus de
15.000 spectateurs, le Suisse Dieter
Spoerri a pris la troisième place der-
rière l'Allemand Michael Weber (Pors-
che Carrera) et l'Autrichien Ruedi Lins,
sur Porsche Carrera également. Dix
succès helvétiques de classes ont été
enregistrés au total.

La Société fédérale de gymnastique
face à d'importants problèmes

Les assises 1966 de la Société fé-
dérale de gymnastique auront lieu
prochainement à Genève, et tout
porte à croire qu 'elles revêtiront
une importance exceptionnelle. Si en
effet , la SFG - fondé en 1832 dans
des conditions particulières et dans
un but bien défini - a su évoluer avec
le temps, en fonction de son im-
portance et de sa diversité accrues,
il n 'en reste pas moins que ses di-
rigeants administratifs et techni-
ques doivent faire face à des problè-
mes découlant de notre mode de
vie actuel, de la mentalité des jeu-
nes d'aujourd'hui et aussi du dé-
veloppement du sport individuel.
C'est tout cela qui sera examiné à
Genève, mais afin de faciliter les
débats, les responsables de la SFG
viennent de faire une sorte de « re-
traite » au Pilate, en associant à
leurs travaux des dirigeants des
associations cantonales et des grou-
pements affiliés à la SFG. sans que
certaines obligations soient exigées
d'eux comme, par exemple, la par-
ticipation à certaines manifesta-
tion s ou compétitions.

COMPETITIONS FEMININES
ET ATHLETISME LEGER

D'autre part , et comme il fallait
s'y attendre, la présence de concur-
rentes helvétiques à des concours

TS NR

&p ori-toto
Tout de même

7 fois 13
Liste des gagnants du concours No

5 du Sport-Toto (17 septembre 1966) :

7 gagnants avec 13 p. Fr. 30.381,90
223. gagnants avec 12 p. Fr. 953,70

2.995 gagnants avec 11 p. Fr. 71,--
22.632 gagnants avec 10 p. Fr. 9,41

Football :
Avant France - Hongrie

Composition de l'équipe de France
qui rencontrera celle de Hongrie, en
match amical, le mercredi 28 sep-
tembre au Nepstadion de Budapest :

Camus (Stade de Paris) ; Djorkaeff
(Marseille) ; Bosquier (Saint-Etienne) ;
Budzinski (Nantes) ; Chorda (Bor-
deaux) ; Simon (Nantes) ; Suaudeau
(Nantes) ; Blanchet (Nantes) ; Gondet
(Nantes) ; Revelli (Saint-Etienne) ;
Hausser (Strasbourg).

Remplaçants : 'Schuth (Strasbourg) ;
Lavaud (Rennes) ; Robin (Nantes) ; G.
Lech (Lens) ; P. Courtin (Lens).

Championnat d'Espagne
Première division (2e journée) :
Pontevedra - Real Madrid , 0-1 ; Gre-

nade - Saragosse, 6-2 ; Valencia - Las
Palmas, 2-1 ; Elche - Hercules, 4-0 ;
Cordoba - Deportivo La Coruna, 1-0 ;
Sabadell - Atletico Bilbao , 1-0 ; Atle-
tico Madrid - Barcelona , renvoyé au
ler novembre.

Championnat du Portugal
Première journée :
Sporting Lisbonne - Braga , 0-0 ;

Atletico -' Academica Coimbra , 0-2 ;
Cuf - Belenenses, 2-0 ; Beira Mar -
Vitoria Setubal , 1-0 ; Sanjoanense -
Leixoes, 0-1 ; FC Porto - Varzim, 3-0 ;
Vitoria Guimaraes - Benfica , 0-1.

-X- Automobiiisme — A Bridgehamp-
ton (Long-Island), l'Américain Dan
Gurney; sur Lola-Weslake-Ford, a de-
vancé de quelques centimètres le Néo-
Zélandais Chris Amon (MacLaren) au
terme du challenge américano-cana-
dien. Bruce MacLaren (NZ), sur Mac
Laren . a pris la troisième place. Gur-
ney a établi un nouveau record du par-
cours en couvrant les 322 km à la
moyenne de 169,910 km.

gymniques féminins, sur le plan in-
ternational en particulier, suscite
pas mal de remous, et une solu-
tion doit être trouvée. Il semble
d'ailleurs que l'Association suisse
de gymnastique féminine, qui est
opposée à n 'importe quelle compé-
tition comportant un classement,
serait d' accord de former un grou-
pe de gymnastes d'élite, pouvant
participer à des concours. Autre
problème épineux qui retient l'at-
tention des dirigeants de la SFG et
des groupements de gymnastes-
athlètes — dont on connaît la va-
leur — celui .de la création d'une
fédération unique d' athlétism e lé-
ger. Les intéressés ont présenté un
projet qui constitue une bonne base
de discussion. Enfin , lors de la réu-
nion tenue au haut  du Pilate. il a
été question du cycle des fêtes fé-
dérales, qui passerait de 4 à 6 ans,
ainsi que de la durée du mandat
des autorités centrales, qui serait
ramené à trois ans, sauf pour le
président central et le chef techni-
que. Enfin , il fut  beaucoup ques-
tion de la Fête fédérale de 1967 —
qui se déroulera à Berne — et qui
comporte de nombreuses innova-
tions. Ainsi qu 'on le voit , les pro-
blèmes sont nombreux auxquels
doiven t faire face les responsables
de la SFG, et l'on peut être assuré
qu 'ils retiennent toute l'attention
des intéressés.



G R A N D S  M A G A S I N S  DE M E U B L E S

LIQUIDATION PARTIELLE
autorisée jusqu'au 19 novembre 1966 (Un de bail)

Mobiliers d'occasion, meubles rustiques et de style, anciens et reconstitués,
salles à manger, salons, chambres à coucher, meubles isolés, fauteuils, divans,
lits, tapis d'Orient, tissus d'ameublement et de décoration, bibelots, bronzes,
étains, gravures, tableaux, lustrerie, etc.

f *

Avenue de la Gare 25, Sion
(à côté du Crédit suisse)

A LOUER pour automne 1967

UN MAGASIN
avec sous-sol (éventuellement accès direct au premier
étage).

UN ETAGE
pouvant être aménagé comme bureaux, cabinet métji-?

• . ¦ cal, etc„ au gré des prenètn*. ' ¦"". - i *

PLACES DE PARC
(garage en sous-«al avec accès facile. Quelques places
encore disponibles).

* .

i

Pour tous renseignements, s'adresser à la direction de Publicitas S.A^
Avenue du Midi 8, à Sion. TéL (027) 2 44 22.

k mmmtÀ

LA CHAMBRE A COUCHER DE VOS REVES

D'une fabrication et d'une finition Impeccables, cette splendide chambrs
à coucher du plus pur style Louis XV, en noyer, richement sculpté,
comprenant 1 armoire à 4 portes, 2 chevets, 1 grand lit en 200 on de
large rembourré crin et main, donnera à votre intérieur une intimité
et une olasse inégalables.
L'ensemble, y compris tissu et magnifique couvre-lit Louis XV avec
passementaire,

seulement
Avant tout achat de meubles de style, visites notre vaste et grandiose
exposition.

1 4  AV. DE LA G A R E  ET A N C I E N N E  F A B R I Q U E  W I D M A N N , S O M M E T  G D - P O N T  - S I O N

Gobet
M e u b l e s  de

style
1630 Bulle

Rue du Vieux
Pont 1

Tél. 029 2 90 25

Fr. 5 300

ARMAND GOY, ENSEMBLIER-DECORATEUR

B O N
Ipour une offre sans engagement I

INom et prénom :
Localité : I
Rue :

Ile m'intéresse à S t

Docteur Ch. BROCCARD

Martigny

¦ A B S E N T

RABAIS DE JO à 50%

PEUGEOT 403
modèle 1300. Très bon état, soignée,
à vendre. ,
Prix Intéressant

Téléphone (025) 2 20 64

On cherche a acheter d'occasion une

pompe à vin
à bras

un fourneau potager
à bois, en émail, à deux trous, avec
four et bouilloire.

Ecrire sous chiffre PA 37559 à Publi-
citas S. A., 1951 Sion.

. .. . ¦*.'• P 37559 S

Bourg-Saint-Pierre (VS)

Couple hôtelier cherche à acheter

terrain à vendre
dans situation ravissante pour cons-
truction de 1 ou 2 chalets, 1 652 m2,
avec eau potable, égout et courant élec-
trique à 50 mètres.
Pour visiter et traiter, téléphoner au
(026) 4 91 58 OU (026) 4 91 76.

P 37585 S

hôtel garni
hôtel ou motel

Région Riviera vaudoise ou Valais.
Offres sous chiffre P 83-2 V, Publicitas
1800 Vevey.

Grand» vente de meubles
d'occasion en tout genre

ponr appartements - villa»
chalet* - pensions - hôtels

employés - ete.
A débarrasser au plus vite :
30 bois de lits seuls, sommiers,
matelas bon crin, quantité d'ar-
moires à glaces, toilettes, lits
complets, tables de nuit.

Quantité d'antres meubles
et objets divers trop long à

détailler
Mobilier propre et en bon état.
S'adresser chez

Jos. ALBINI - Montreux
18 avenue des Alpes, 18

TéL (021) 61 22 02

Pour être en mesure d'encore mieux satisfaire notre clientèle, au fur et à mesure
des fins de baux, nos différentes expositions à Valeyres-sous-Rances (VD), nos
magasins de l'avenue de la Gare à Sion, l'ancienne fabrique Widmann, sommel
du Grand-Pont, seront supprimés. Une nouvelle et importante fabrique-expo-
sition sera construite dans un proche avenir dans le Bas-Valais. Ces nouveaux
locaux nous permettront de présenter un choix encore plus grand, de rationaliser
la restauration, la fabrication , l'administration et la vente, et encore de faire
bénéficier chacun de prix plus avantageux.

engagerait de suite ou pour date à con-
venir

JT | des monteurs-électriciens
pour ses services d'installations et des compteurs

Semaine de cinq jours. Caisse de pensions.

Les intéressés, de nationalité suisse, sont invités à retourner cette
annonce, dûment remplie, à la direction de la société à 1815 Clarens-
Montreux.

Nom : „ . Prénom : : iu.

Date de naissance : 

Adresse : 

Apprentissage : —-—-————> '¦ 

057 / Q ¦ P 11 L

A LOUER à Mar-
tigny, quartier
tranquille et en-
soleillé, près du
centre, pour tout
de suite ou date
à convenir

appartement
3 pièces

confort Loyer,
Fr. 235.- + char-
ges.

Tél. (026) 2 24 09
P 853 S

SERVICE MERCEDES-BENZ
_̂ _̂ _̂ fÊg_S_ _̂ _̂U_ _̂ _̂g_ _̂^ _̂m_mif^

Les belles occasions de la semaine :
MERCEDES 230, 66. 20 000 km
MERCEDES Diesel 190, 62
MERCEDES 220 SE
FIAT 1500, en parfait état
B.M.W. 2000, Berline, 66
MORRIS COOPER

Garage Transalpin, Martigny-Croix
Ta (028) 2 28 24 - a 18 29 R. PONT & J. BOCHATAY

P 358 S

D E C 0 L L E T E U R
eux machine Tornos est cherché. Atelier moderne, tra-
vail varié. Avantages sociaux.

Faire offres à Weraneille & Co. S.A., 2024 Saint-Aubin,
tél. (038) 6 72 40.

P 4044 N
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Où en est le Ciné-Club
de Saint-Maurice ?
SAINT-MAURICE — La Société de dé-
veloppement de Saint-Maurice a le
plaisir de faire part à la population
qu'un comité ad hoc a mis su- pied
le premier programme du Ciné-Club.
Un choix de films de valeur sera donc
présenté à tous ceux qui s'intéressent
au Septième Art, pendant la saison
1966-67. La première séance aura lieu
le 11 octobre à 20 h 30, au cinéma
Roxy. A cette occasion sera projeté un
fils russe de Grigo'î Tchoukrai, « Le
quarante et unième », la grande révé-
lation du Festival de Cannes 1956.

Relevons encore dans ce programme
de dix films, un montage des meilleures
séquences de Buster Keaton, un des
plus grands comiques de l'écran avec
Chaplin ; « La ruée vers l'or », une des
œuvres les plus complètes de Chaplin,
dans une version sonorisée et com-
mentée par l'auteur ; « Le septième
sceau », le film le plus ambitieux du
célèbre réalisateur suédois Ingmar
Be.-gman.

Plusieurs personnes ont déjà, reçu
leur carte de membre et leur pro-
gramme. Toutefois, que tous ceux qui

Veillée de prières pour la fête de St-Maurice
SAINT-MAURICE — Mercredi soir, 21 septembre 1966, aura lieu au sanc-
tuaire de Notre-Dame du Scex, une veillée de prières préparatoire à la
fête de saint Maurice. Comme chaque année, des pèlerins nombreux, du
Valais, des cantons voisins et de la Savoie vont accourir aux pieds de
Notre-Dame et des Saints Martyrs d'Agaune pour obtenir la protection
divine sur leurs personnes et leurs intentions les plus chères.

Une nouvelle fois, il sera salutaire de méditer sur les exemples de
foi et de courage de ces hommes qui ont préféré sacrifier leur vie plutôt
que de manquer aux exigence imprescriptibles de leur conscience ! Précieux
encouragement pour chaque chrétien appelé par sa condition même de
chrétien à suivre le Seigneur et à travailler à l'extension de son Royaume !

La veillée débutera à 22 heures mercredi soir par l'Heure Sainte et
se poursuivra à travers toute la nuit par les exercices traditionnels. Les
messes auront lieu à 4 h 30, 5 h 30, 6 h 30 et 7 h 30. Des confesseurs seront
à la disposition des fidèles pendant la nuit.

Acte de probité
MONTHEY — M. Hubert Fornage, do-
micilié à Sion , a trouvé sur la route
cantonale à proximité dés Ilettes, une
canne à pêche d'une valeur de quel-
que 200 francs. Son propriétaire, M.
Jacques Guignard, de Lausanne, a pu
rentrer en possession de son bien qui
avait été déposé au poste de police. Il
a remis une petite récompense pour M.
Fornage.

Qui dit mieux
MONTHEY — Dans notre édition de
lundi nous reproduisions une pomme
de terre pesant 1 kg 150 en terminant
ainsi : qui dit mieux ? On nous infor-
me qu 'à Revereulaz , chez Mme Hu-
guette Bressoud , de nombreux spéci-
mens de pommes de terre atteignent
plus d'un kilo, mais une, au moins,
pèse 1400 grammes, mesure 28 cm de
long et 10,5 cm d'épaisseur.

Nouveau directeur
de l'urbanisme
montheysan?

MONTHEY — II paraîtrait que pour
succéder à M. Allenbaeh, à la direction
du service de l'urbanisme et de l'édi-
lité, la commune aurait fait appel à
M. Georges Barlatey, actuellement
conseiller communal responsable de ce
service. M. Barlatey est employé au
bureau technique des Ateliers Giova-
nola Frères.

Son successeur au Conseil commu-
nal serait, sur la liste radicale, le pre-
mier des « viennent ensuite », M. Louis-
Claude Ma-tin, président des Jeunes-
ses radicales suisses.

Qui sera président
du parti CCS ?

MONTHF.Y — La succession de M.
Paul de Courten qui a donné sa dé-
mission de président du parti conser-
vateur-chrétien social du district, est
ouverte. Il paraîtrait que le comité de
ce parti pour le district , aurait jeté
son dévolu sur M. Armand Boehatay,
député. Il appartiendra à l'assemblée
des délégués de se prononcer défini-
tivement.

Blesse a l'oreille
MONTHEY — Alors qu 'elle circulait
en voiture à la hauteur du café Bcl-
Air , Mme A.-M. Michaud , est entrée en
collision avec M. Luigi Broggini , qui
traversait la chaussée. Ce dern ier souf-
fre d'une blessure à l'oreille.

s'intéressent au cinéma s'adressent à
la Société de développement, Case 53,
Saint-Maurice. Nous leur donnerons
tous les renseignements désirés.

Rappelons que la carte de membre
a été fixée à Fr 25 et qu'elle donne
droit d'entrée aux dix séances de pro-
jection.

Amis cinéphiles, à bientôt !

Une inauguration
peu ordinaire

MONTHEY — Le Centre commercial
du Crochetan sera inauguré officielle-
ment jeudi 22 septembre avec la col-
laboration de la presse et de la TV qui
donnera une émission spéciale à « Car-
refour » ; ce dernier donnera quelques
reflets d'un défilé de, mode qui se dé-
roulera « Chez Lilette» et traitera du-
rant quelques minutes du développe-
ment de Monihey, notamment de ses
industries.

SEPTEMBRE MUSICAL
MONTREUX — Samedi 17 septembre,
la salle du Pavillon , de Montreux , ac-
cueillait Cziffra , le célèbre pianiste
hongrois domicilié à Paris. Ce maître
du piano avait attiré un très nombreux
public qui n 'oubliera pas de sitôt le
magistral récital qu 'il lui fut donné de
vivre.

De tous les pianistes qui se sont pro-
duits jusqu 'à aujourd'hui en ce fes-
tival 1966, Cziffra laissa , à mon avis,
la plus belle impression. Tout d'abord
une impression de facilité déconcer-
tante , fruit de son exigeance, puis une
intériorité et une sensibilité magnifi-
ques qui s'exprimen t dans la grâce et
surtout une simplicité toute pure qui
se retrouve en celui qui sert la musique
et jamais dans celui qui se sert de la
musique.

Au programme, Les Etudes sympho-
niques de Schumann , les variations sur
un thème de Paganini, de Brahms. Ces
deux pièces dont chacun connaît les
innombrables difficultés tant pianisti-
ques que rythmiques, demandaient à
l'exécutant une sûreté et une maîtrise
extraordinaires. Cziffra est cet homme
et l'effort ne transparaît à aucun mo-
ment... Cziffra joue avec l'aisance des
tout grands musiciens. Il émerveille
par sa technique, par sa sonorité, par
l'intensité vivante qui ressort de son
interprétation. Tout coule de source,
l'auditeur se laisse prendre, emporter
dans la folle danse sonore où il ne
sent jamais le faux-pas, l'accroc... tout
est finesse ct aisance.

Après l'entr 'acte ce fut un sympa-
thique Rondo Capricioso, de Mendels-
sohn... Capricieuse cette page introdui-
sit avec bonheur Deux impromptus (sol
bémol majeur et la bémol majeur) de
Chopin. Dans ces deux pièces, Cziffra
étala tout esa sensibilité ct la noblesse
de son jeu . La Toccata de Schumann,
la Polonaise n" 2 et le Grand galop
chromatique, de Liszt, déchaînèrent
le.s applaudissements nourris d'un pu-
blic conquis par tant de technique , de
poésie, de sobriété et surtout de virtuo-
sité.

Oui , Cziffra est un tout , grand pia-
niste... Il le sait sûrement, mais devant
la beauté de la musique il s'incline, il
se fait son serviteur et semble tout
étonné de l'admiration qu 'on lui voue
alors qu 'Intérieurement il doit penser à
Bach qui disait un jour à peu près ce-
ci : «... mais non , il suffit d'appuyer
sur la bonne touche, l'instrument et
surtout la musique, font le reste ».

uffiE ^H J|& |̂ I
rtr : M.-A .̂ ---̂ ss^̂ ^̂ S^̂ ^-ssp

Cmedoc de Martigny
MARTIGNY — Ce soir , mardi 20 sep-
tembre, à 20 h 30, au Cinéma Etoile ,
« Le ciel et la boue » . S'il est un fr' m
que l'on peut qualifier sans exagéra-
tion d'extraordinaire, c'est bien « Le
ciel et la boue », le film de Pierre-
Dominique Gaisseau qui ouvre mardi
la saison du Cinédoc.

Pierre-Dominique Gaisseau et son
équipe ont tenté , au mépris de la mort ,
un raid d'une audace inouïe que per-
sonne auparavant n 'avait osé faire : la
traversée de la Nouvelle-Guinée, ré-
gion absolumen t inconnue, figurant sur
la carte par une tache blanche. Il y
trouvèren t des cannibales, coupeurs de
têtes qui ne songent qu 'à tuer leurs
ennemis, à augmenter leur provision
de têtes coupées... et à dévorer le res-
te ! Vous verrez les coutumes très
bizarres de ces peuplades qui vivent
encore comme Adam et Eve...

Signalons que cette expédition a con-
nu comme incidents, Si l'on peut parler
d'incidents : 3 morts, 8 blessés, 22 ma-
lades ainsi que des naufrages , mala-
dies, morsures, etc., Pendant 10 jours
le reste du monde a cru l'expédition
définitivement perdue !

C'est cette extraordinaire aventure,
cette folle entreprise, qu 'évoque « Le
ciel et la boue » , cette boue dans la-
quelle ils pataugèren t jusqu'au déses-
poir, et ce ciel qu 'ils n 'aper;evaient
que par les interstices de la j ungle
inextricable. Oui . la saison du Cinédoc
commence bien qui commence par un
tel spectacle, et c'est de bon augure
pour l'avenir. • * • •

Reunion des Bruchez
de Lourtier

LE CHABLE — Dimanche, 80 descen-
dants d'Hubert Bruchez , de Lourtier,
se sont réunis à Planproz par un temps
magnifique. Après la messe célébrée
par le chanoine Paul Bruchez, prieur
du Simplon et le sermon de circons-
tance prononcé par le chanoine René
Bruchez, fils d'Hubert et vicaire à Mar-
tigny. toute l'assistance se retrouva dans
la nature pour déguster la raclette.
'\ Belle réunion s'il en fut qui montre
bien que dans la vallée de Bagnes ,
l'esprit de famille n 'est pas mort .

-fr*
Dimanche soir 18 . septembre , l'En-

semble baroque de Vienne était , pour
un unique concert , l'hôte du Septem-
bre musical de Montreux. Pour cette
merveilleuse soirée la direction avait
choisi la magnifique salle du théâtre,
récemment rénovée, décor tout en har-
monie avec la musique programmée.

L'ensemble baroque de Vienne fut
fondé en 1956. Dirigé par un jeune et
talentueux musicien qui a nom Theodor
Guschlbauer, il comprend 13 instru-
ments à cordes et un clavecin. Il est
formé par de jeunes exécutants qui
ont décidé d'attirer l' attention du pu-
blic moderne sur la musique baroque.

On peut dire qu 'ils réussissent. Leurs
exécutions sont propres, soignées, pré-
cises et redonnent , par leur niveau
stylistique la place que la musique ba-
roque doit occuper dans notre vie
artistique. Des œuvres de Gesti ,
Schmelzer, Telemann , Quantz, Leclair ,
Monn , Mozart, ont retrempé le public
dans cette atmosphère noble et dépouil-
lée des concerts du XVIIe et du XVIIIe
siècle.

Nous retiendrons la magnifique suite
en fa dièze mineur de Telemann , pleine
de couleurs et de recherches rythmi-
ques.

L'ouverture « Scylla et Glaucus », de
Leclair est un petit chef-d'œuvre qui
rivalise de , poésie avec la Symphonia a
quattro de Monn. Et pourtant, l'En-
semble baroque éclata dans deux so-
nates de Mozart. Quelle finesse, quels
coups d'archet et quelle belle sonorité
dant tout cela. Les interprétations de
cet ensemble sont pleines de pureté,
la fusion sonore et rythmique est pro-
digieuse... le chef tient ses musiciens
avec autorité et rigueur... qualités qui
ont pourtant mal servi les deux « Vi-
valdi » donnés en bis qui auraient de-
mandé plus d'expression et de chaleur.
L'on s'est quitté sur une dernière so-
nate de Mozart interprétée avec goût ,
fraîcheur... dans une enveloppe de cris-
tal.

Avant l'enracte, le concerto pour
flûtes et cordes de Quantz , révéla Wolf-
gang Schulz , un jeune flûtiste arm é
d'une sonorité et d'un talent pleins de
promesses.

En un mot , un beau concert , un de
ceux que l'on aimerait entendre plus
souvent pour nous retremper dans le
dépouillement et la saveur de la mu-
sique baroque.

ml.
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Combien de marins,
combien de capitaines...
MARTIGN Y — Jean-Pierre Mavelaz
est un charmant jeune homme qui va
avoir vingt ans. Il a suivi les classes
commerciales à Saint-Maurice et Lau-
sanne pour aller faire ensuite des sta-
ges en Allemagne et en Suisse alle-
mande afin de se perfectionner dans
la langue de Goethe.

Le choix de cette profession de sa
part nous étonne car tout le destinait
à la mécanique , à l'électricité où à la
construction. En effet , enfant déjà , il
s'est intéressé à la confection de ma-
quettes de navires, de trains, d'avions
télécommandés. Une visite dans sa
chambre prouve d' ailleurs à quel point
il se passionne pour ce genre de tra-
vail.

Sa dernière création lui demanda
plus de 2000 heures de labeu r assidu.
Il s'agit d' une maquette (échelle 1 : 100)
du célèbre croiseur lourd allemand
« Blùcher » de 15.800 tonnes , construit
en 1908 et coulé par les Anglais près
de Dogger Bank (mer du Nord), le 24
janvier 1915. Ce navire avait 197 m
de long, 22 m de large pour un tirant
d'eau de 6 m 40.

Celui qu'a construit Jean-Pierre Mi-
velaz mesure donc 1 m 97. La télécom-

? 
« LA CHAMPAGNE »
VERNAYAZ
offre

pour tout de suite ou date à convenir à proximité
de la gare, dans immeuble neuf , munis de tout le
confort , appartements de :

3 PIECES bain , cuisine, grand balcon
dès Fr. 200.— par mois

y compris finance chauffage et eau chaude

GERANCE Mme ANDRE DESFAYES 
^40 , av. de la Gare - Tél. (026) 2 24 09 _àf___ .

Martigny ¦dffr ulB^
T 853 S ^B& r̂

Vignerons
Pour vos planta-
tions non éche-
lassées, n 'hésitez
pas de le faire
a v a n t  l'hiver ;
vous éviterez les
dégâts causés par
la neige.

Christen Devan-
téry, fabrique
d'échalas métal-
liques , Chalais-
Réchy Tél. (027)
5 01 40.
Prix intéressants.

P 37581 S

mande actionne trois moteurs destines
à relever les ancres au moyen de ca-
bestants. à la propulsion (trois hélices)
et à faire pivoter les tourelles de tir.

C'est au bord de la « gouille à Chab-
bey », près de Vernayaz , que nous nous
sommes rendus l'autre jour avec le
jeune capitaine et son croiseur. Quel
plaisir de voir évoluer l'élégant vais-
seau : il fendait  l' eau calme puis amor-
çait de larges courbes , revenait , re-
partait.

N' est-il pas réconfortant de constater
qu 'il existe heureusement encore de nos
jours des jeunes gens sur lesquels les
amusements factices et superficiels
qu 'on nomme juke-boxes, bars à café ,
dancings , n 'ont pas de prise. Nous di-
sons : des jeunes gens, car nous sa-
vons qu 'à Martigny Jean-Pierre Mi-
velaz n 'est pas seul et que plusieurs
de ses camarades sont atteints du « vi-
rus » de la confection de modèles ré-
duits télécommandés. Nous aurons
d'ailleurs l'occasion de présenter à nos
lecteurs très prochainement un voilier
confectionné de toutes pièces par Clau-
de Landry.

Notre photo : Jean-Pierre Mivelaz
avec sa maquette. Em. B.



Nescafé offre
* * s|<

NESCAFE

C'est bien
meilleur

avec un verre
de vin

* flacons *
*

r •spéciaux *

iRATIS
5TASSE

' FLACON SPÉCIAL f 
"' "'" g% ff"B| A*?I £%29D g au prix de 250 | U if JQk § là

290.21.B.B

* * *

A petit prix...
sa délicieuse douceur

vous donnera
un nouvel éclat

Chemise de nuit,
nylon velouré
rose ou ciel.

3 tailles (petite,
moyenne, grande)plus pour votre argent

plus pour le même prix
¦

STANDARD

NESCAFé
Exécution immédiate ' rfXvTv»
des ordonnances I nntiCie*<Â~l

de MM. le» oculiste, """" ? u s

Pour vos imprimés
SANS CAFEINE

027/23151
NESCAFE
GOUT ESPRESSO

SALINS au dessus de Sion

terrain à construire
pour villas, à vendre par parcelles de 1000 m2 ou en
bloc de 13 000 m2 avec possibilité de construire 11 vil-
las, accès sur route principale.

Eau , électricité, sur place. Très jolie situation, vue
imprenable.

Frix : 14 fr. le m2

Ecrire sous chiffre PA 45585 à Publicitas , à Sion.

POUSSINESDix ou même vingt-cinq tasses de café gratuites ! Voilà ce que vous offre
Nescafé.
Profitez aujourd'hui même de cette offre exceptionnellement avantageuse.
Vous pourrez ainsi préparer pour le même prix bien plus de tasses d'un
délicieux café : Nescafé.
Pourquoi ne pas profiter pleinement de l'occasion ? Gagner simultanément
sur Nescafé standard , Nescafé goût espresso et Nescafé sans caféine ?

BOVANS BLANCHE
BOVANS ROUGE

Shaver croisée New-
Hampshlre de 2 '/«, 3, 4
5 et 6 mois en ponte
Santé garantie.
A vendre chaque se-
maine. Livraison à do-
micile.

S. MATTHEY. parc avicole. XIII CANTONS
Henniez (VD ) - Tél. (037) 6 41 68
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craque

croustille

et fond
tout à la fois

Brigitte
est une maltresse de
maison accomplie.
Elle sait répartir son
travail... ainsi que son
argent I Brigitte coud
avec une ELNA Su-
permatic, la machine
qui lui offre le maxi-
mum de points pra-
tiques... et qui reste
si facile a utiliser.
Brigitte a choisi une
ELNA, car elle voulait
«vant tout économi-
ser temps et argent.
Modèles
ELNA zig zag
dès Fr. 495. -

BON
Îrour un prospectus «Ma
aul-il una machine à

coudre et, si oui, la-
Suelle?- . Annonce à

écouper et à retourner
i TAVARO Représenta-
tion S.A.. 1211 Genève 13

•elna
M. WITSCHARD

Martigny

Tél. (026) 2 26 71

A vendre :

pressoirs
de 3 à 15 bran-
tees.

tonneaux
ronds et ovales,
de toute conte-
nance.

S'adresser à An-
d r é Vergères,
1964 Conthey-
Place.
Tél. (027) 8 15 39

P 37238 S

On cherche

personne
pour

nettoyage
et aider à la cui-
s i n e. Dimanche
congé.

Café de la Gla-
cière, tél. 2 15 33.

P 37607 S

Cherche

couple
concierges

p o u r  immeuble
neuf , dans sta-
tion du Valais
été-hiver, ayant
notions mécani-
que.

Ecrire sous chif-
fre PA 37608, à
Publicitas, à 1951
Sion.

Chauffeur
parlant français
et allemand, avec
permis car , ca-
mion et taxi
cherche place sta-
ble.

Faire offres écri-
tes sous chiffre
P 66205 S, Publi-
citas, 1951 Sion.

Boulangerie-pâtisserie
tea-room

commis de cuisine

cinquième colonne
tenta d'intervenir

La

Pour raison de santé à louer, sans repri
se, commerce bien situé dans rue pas
santé de Lausanne.

Conviendrait à jeune couple actif.

Date à convenir.

Ecrire sous chiffre PY 14929 à Publi
citas, 1002 Lausanne.

On cherche

ayant de l'initiative et connaissant bien
son métier.

Hôtel de France, Sion. Tél. (027) 2 50 51.

P 1160 S

pour calmer cette soudaine
fringale de douceur

Quand tout d'un coup vous sentez cette frin-
gale de douceur, cette envie subite et irrésistible
de grignoter quelque chose de bon... alors vite
un Diabolo !
Mordez à belles dents... et Diabolo craque,
croustille et fond tout à la fois.
Diabolo, c'est une friandise délicieusement lé-
gère, une sensation toute nouvelle sous la dent.
Diabolo, un nouveau choco-snack de Nestlé.

50 duvets
neufs, 120 x 160
cm., légers et
chauds,

Fr. 35.— pièce
(port compris)

G. KURTH
1038 Bercher

Tél. (021) 81 82 19
P 1673 L

Pour peu d argent,
je transforme vo-
tre

vieille
montre

en une neuve, mo-
derne. Envoyez-la
moi, sans engage-
ments, je vous fe-
rai un devis.
T o u t e s  répara-
tions, plaqué or,
etc.

André PICT, hor-
logerie, Lanco, av.
Général-Guisan 24
Vevey — Av. de
la Gare 41a, Lau-
sanne.

P 69-8 V

MEMMEL
Qui dit

Timbres
pense à

Memmel
TIMBRES MEMMEL

4000 BALE
TEL. 061 24 66 44

Y' un nnmrfflan
choco-snack de Nestlé

On cherche

jeune fille
de toute confian-
ce en qualité de
vendeuse, débu-
tante serait mise
au courant.

Laiterie Modèle,
Martigny-Bourg.
Tél. (026) 2 23 40.

A vendre

un chien
Berger allemand
de 4 V2 mois.

Tél. (025) 3 42 21.

On cherche pour
le mois de no-
vembre, ou date
à convenir une

jeune fille
pour aider au
ménage et s'occu-
per d'un enfant.

Tél. (027) 2i 29 83
ou 2 02 18 après
les heures de tra-
vail.

Sommelière
est demandée
pour le début oc-
tobre. Bon gain.

Restaurant « Les
Gentianes »,
Haute-Nendaz.
Tél. (027) 4 53 36.

Cours
disques
phone)
état de
casion
anglais,

(cosmo-
complets
neuf , oc-

unique
allemand

italien ,
à 175
de 425

italien , français,
à 175 fr. au lieu
de 425 fr.

Ecrire immédiate-
ment à case 40,
Genève 17 (Mala-
gnou) ou tél. (022)

72.
P 145 705 X

MARTIGNY — L'artillerie est la plus
importante des armes d'appui de l'in-
fa nterie. Par ses feux , elle donne au
fantassin l'élan nécessaire à l'attaque
et renforce ses possibilités défensives.
Mais les canonniers à la pièce endos-
sent une très lourde responsabilité. Une

Le colonel Johannot

Les f uturs  SCF regardent avec attention le travail des hommes à la pièce.
L'une d'elles, en ef f e t , était pour la circonstance, dépourvue de camouf lage

WPfiWfffffÊ Accordéon
BStâlMiiÔtiÉl&O Ranco-Guglielmo
¦HgJ T*̂ ?^«« 85 touches, 120

mWtÊÈÊÈÊÈÊÊÊÊ basses.

( A vendre au prix
KUCheS de 500 francs.

A vendre 10 colo- Offres sous chif-
nies DT avec pe- f re P 51923, Pu-
tite récolte. blicitas 1951 Sion

Cause Imprévue. p 37319 s

Prix 2.500 francs
Armoire

Ecrire sous chif-
fre PA 51921, Pu- ou éventuelle-
blicitas, 1951 Sion ment

P 37319 S chambre à cou-
mm̂ ^_m^mmmm«__^_ cher noyer en
. - bon état est de-A vendre man(Jée

Combi VW Ecrire sous chif-
mod. 1960. fre PA 51924 Pu-
m« ™„ « n« „, blicitas 1951 Sion
Tél. (026) 6 26 64

P 18223 S P 37319 S

erreur de tempage ou de charge peut
avoir des conséquences désastreuses.

Cette arme, en fait , est peu connue
du public. C'est pourquoi le colonel
Johannot, qui fit la plus grande partie
des « mobs » 1939-1945 dans la région
et qui commande actuellement le rgt
d'artillerie 10, désigné pour ce cours
de répétition par les lettres QHE (sans
jeu de mot) a organisé hier l'opération
Gribouille.

Il a en effet convié des écoliers des
communes des Dranses, les autorités
civiles et religieuses de ces dernières,
à une démonstration de l'engagement
d'un groupe d'artillerie (gr. can. ld 51
commandé par le major Perrin) dans
la région du col des Planches.

Plus de 500 qu'ils étaient à avoir ré-
pondu à cette charmante invitation.
Mais la cinquième colonne, c'est-à-
dire le brouillard, a failli... brouiller les
cartes car à certains moments le but
choisi — Le Catogne — était invisible.
Toutefois, après une violente contre-
attaque des vents d'ouest, la démons-
tration put avoir lieu dans les meil-
leures conditions.

Un véritable feu d'artifice sonore
composé d'obus nébulogènes d'abord,
d'obus d'acier ensuite, transforma les
pentes nord de la montagne en un cra-
tère volcanique d'où s'échappait un
large panache de fumée.

Et les gosses d'écouter les explica-
tions du colonel Johannot, celles du
major Perrin, les données d'ordres re-

transmises par hauts-parleurs.
Ce contact entre les militaires et les

enfants des écoles fut d'ailleurs cou-
ronné par une collation fort appréciée.

Et puis on a pu voir enfin avec quel-
le rapidité on déplaçait les lourdes
pièces ; on a pu apprécier le savoir-
faire des chauffeurs ainsi que le sens
de la collaboration existant entre les
hommes.

Belle troupe en vérité qui fit im-
pression sur l'assistance.

Mais gageons que les chasseurs de
chamois n 'ont pas entendu cette séré-»
nade avec un calme olympien...

Em. B.

Action catholique
des hommes - Martigny

Septembre, mois des reprises d'ac-
tivité... Mais avant de commencer, il
est vital de faire le point. C'est pour-
quoi , tous les membres de l'AC sont
instamment priés de venir à l'assem-
blée générale qui aura lieu ce

mercredi 21 septembre à 20 h 30
dans la grande salle de Notre-Dame
des Champs à Martigny.

Le comité



Clôture de saison chez les
jeunes tireurs martignerains

MARTIGNY — Le concours de tir du
Jeûne fédéral destiné à clore la saison
des adeptes de notre sport national ,
s'est déroulé en de nombreuses places
de tir du Valais. Les jeunes tireurs de
la Société de tir de Martigny se sont
rendus dimanche matin au stand de
St-Maurice pour se mesurer avec des
jeunes d'autres régions. Plus d'une cen-
taine de jeunes ont disputé le concours
avec une application et aussi une pré-
cision remarquables. Le groupe de Mar-
tigny s'est particulièrement distingué,
plaçant deux jeunes dans les trois pre-
miers. En effet, Philippe Meunier s'est
classé premier, tandis qu'André Luisier
enlevait la troisième place. Cette joute
a mis un point final , pour 1966, à l'ins-
truction et à l'entraînement des jeu-
nes au sport du tir. Equipés de fusils
d'assaut, ces jeunes reçoivent une ins-
truction donnée par Michel Sarrasin et
des moniteurs que nous félicitons et
remercions de leur dévouement, et s'en-
traînent durant l'année, par de nom-
breux tirs avec la nouvelle arme de
guerre de notre armée.

Le dimanche soir, les jeunes tireurs
de Martigny se sont retrouvés au Motel
des Sports pour un repas en commun
et la distribution des prix du concours
Interne. Ce concours interne, entre les
jeunes de la Société de Tir de Marti-
gny, comprenait les résultats des tirs
obligatoires, du tir en campagne, d'un
tir principal et enfin du concours fi-
nal du Jeûne fédéral. Ainsi, les efforts

LA 124 EST LA

MARTIGNY — Nous avons eu l 'honneur et le plaisir , voici quelques mois, d' essayer
puis de présenter à nos lecteurs la dernière née de la lamiile Fiat : la 124. Nous ne
reviendrons donc pas sur ses qualités exceptionnelles.

Elle a été présentée hier , en Un d'après-midi , au public de Marligny et des en-
virons. Ce sont Raymond Bruchez , du garage City, représentant de la marque , et
Marie-Ange (de douceur et de beauté) qui se sont chargés des lormalltés.

A vendre
& entre St-Léonard - Granges

1 VIGNE 4200 toises
(1 seule parcelle)

avec ou sans récolte pendante

S'adiresser à : M. Jérémie Mabillard
Taxis , Sion
tél. 2 38 99

de l'année ont été récompensés. La
franche camaraderie et les magnifiques
résultats obtenus nous persuadent que
cette jeunesse est dans le bon chemin,
dépensant à bon escient ses forces et
organisant d'une façon intelligente ses
loisirs. Ce concours interne a vu triom-
pher Roger Mouthe, devant Denis Four-
nier et A. Luisier.

Champion valaisan à 300 m en 1965,
Champion valaisan à 50 m en 1966, clas-
sé 7e à Olten sur le plan suisse, Marti-
gny avec sa société de tir fait monter
haut les couleurs valaisannes et octo-
duriennes dans le monde du tir sportif.
Avec une telle phalange de jeunes cet-
te société est assurée d'une digne re-
lève. Toujours plus nombreux sont les
jeunes qui s'intéressent à notre sport
national, nécessitant de grands efforts
de discipline, de self-contrôle. Le tir
reste sur le plan mondial la discipline
favorite des Suisses. N'ont-ils pas fait
une abondante moisson de médailles
aux derniers championnats du monde,
à Wiesbaden ? Un grand bravo à ces
jeunes et formulons le vœu qqe l'année
prochain nombreux seront les Jeunes
qui suivront le cours de jeune tireur.
Notre photo : Les trois meilleurs au
cours de la joyeuse agape qui se dé-
roula au Restaurant des Sports, diman-
che soir. De gauche à droite : Philippe
Meunier, classé ler sur le plan valai-
san; Roger Mouthe, ler du classement
du concours martignerain: André Lui-
sier, 3e sur le plan valaisan.

CINEMA ETOILE - MARTIGNY
Mardi 20 septembre à 20 h. 30

OUVERTURE DE LA SAISON
DU CINEDOC

avec un film extraordinaire

Le Ciel et la Boue
Une expédition d'une audace

Inouïe chez les coupeurs de tête
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LA FÊTE PATRONALE
cEn ce jour de fête patronale, la

communauté de Saint-Guérin, Sion ,
Valais, vous envoie avec ses prières,
son message de paix et de joie. 18.
9.66. »

Les quelques cinq cents ballons lâ-
chés dimanche, à l'issue de notre fête
patronale, apportaient, par les airs et
par les vents, ce message.

Fête de joie et de paix pour nous
paroissiens réunis en l'honneur de
saint Guérin, notre patron. D'année
en année, nous nous retrouvons plus
nombreux pour l'heure de la messe,

Evolution ou... révolution :
LE TRAVAIL DU DIMANCHE

SION — Notre canton s'est toujours
targué d'être profondément catholique.
Le repos du dimanche, mis à part des
situations dictées par des événements
fortuits, a toujours été dignement res-
pecté. Il se présente en effet des cas
où le travail le dimanche est auto-
risé. Je ne pense pas aux personnes
qui, dans l'intérêt de la communauté
et de l'économie, doivent assurer un
service permanent. Elles sont nom-
breuses et diverses à travailler le di-
manche. Mais il y a d'autres cas.

Il y a de cela bien des années,
alors que je découvrais pour la pre-
mière fois le Bas-Valais, j'avais été
surpris de voir travailler le diman-
che, soit aux foins, soit au j ardin.

Depuis le Concile Vatican II, l'Egli-
se va au-devant des modifications ex-
térieures. Ces deux derniers week-
end j'ai enregistré quelques faits qui
m'ont fait poser la question : « Où al-
lons-nous ? »

Le dimanche 11 septembre, j'ai été
surpris de constater la quantité de
gens, dans la vallée de Conches occu-

Dans le salan ducal d'Aoste

Table ronde des sociétés savantes de Suisse
romande, de Savoie, du Piémont et du Val d'Aoste

AOSTE — Près de 60 délégués, venus
des « Pays de l'Arc alpin », comme les
a si bien nommés, au cours de son
exposé, M. le professeur Janin de
l'Institut de géographie alpine de Gre-
noble, ont participé hier matin à une
table ronde sur les problèmes cultu-
rels communs intéressant la Suisse ro-
mande, la Savoie, le Piémont et le Val
d'Aoste.

Cette manifestation académique, se
déroulant dans le salon ducal de l'Hô-
tel de Ville et dans le cadre des « Se-
maines commerciales d'Aoste », était
présidée par le professeur universitai-
re valdotain Alexandre Passerin, d'En-
trèves, de l'Académie des sciences de
Turin , ayant à ses côtés MM. Chanu ,
maire d'Aoste; Milanesio , premier ad-
joint; Benzo et Dujany, respectivement
ministre valdotain de l'Industrie et du
Commerce et ministre de l'Education ;
Willien, président des Syndicats d'ini-
tiative; Berthet , membre de l'Acadé-
mie St-Ansèlme et de l'Académie de
Savoie; Farinet, académicien et pré-
sident de la Société italienne du tun-
nel du Mont-Blanc, etc.

Après les allocutions d'usage, le pré-
sident a donné la parole aux délégués
qui ont présenté d'intéressants expo-
sés. Parmi les nombreuses initiatives
illustrées par les congressistes, citon s
celle qui tendrait à faire rédiger une

À SAINT GUÉRIN
célébrée par notre vénéré évêque Mgr
Adam. L'assemblée attentive, écouta ,
au sermon, Monseigneur retracer le
rôle apostolique et pacificateur de
notre protecteur. Saint Guérin s'effor-
ça de faire régner la justice et la
paix. Nous devons faire nôtre ce mes-
sage et implorer notre saint patron
pour que régnent en nous, en nos
familles, en notre paroisse et par le

pés à travailler et à rentrer les < re-
foins ». Cette situation m'a choqué.
Toute la semaine précédente, les con-
ditions atmosphériques avaient été ex-
ceptionnelles. Etait-ce donc une né-
cessité de travailler le dimanche ?

Je me pose sérieusement la ques-
tion.

Le jour du « Jeûne fédéral » — ee
n'est pas si lointain — dans un verger
tout proche de notre cité, des ou-
vriers d'origine étrangère ramassaient
les pommes. Ils avaient à disposition
un traoteur, plusieurs échelles, et une
quantité de « cageots ».

C'est un comble pour un dimanche
et de plus, le jour du « Jeûne fédé-
ral ». Je me suis inquiété auprès de
l'un de ces ouvriers pour quelles rai-
sons ils travaillaient le dimanche. « Le
Monsieur n'a pas d'ouvriers. Nous ra-
massons à bon compte les fruits pour
lu i !»

Et voilà où l'on arrive en 1966.
Une évolution ou une révolution ?

-fé-

sorte de bulletin d'information culturel
contenant tous les problèmes communs
aux quatre régions. Cette proposition
a été favorablement accueillie par les
participants dont certains ont émis le
vœu que cette publication présente
également les thèses et travaux litté-
raires concernant la Suisse romande,
la Savoie, le Piémont et le Val d'Aoste.

M. Donnet , de Sion, a particulière-
ment mis l'accent sur l'intérêt que pré-
sentent ces échanges d'idées entre ré-
gions possédant une même langue, des
traditions communes, car elles sont le
fruit d'une civilisation alpine identique
pour les quatre contrées, malgré cer-
tains particularismes tout à fait nor-
maux. M. Donnet est un ami fidèle du
Val d'Aoste et sa grande érudition , sa
culture, furent souvent mises à con-
tribution par de nombreux Aostains,
au cours de ces derniers lustres.

M. Rapln , de Lausanne, insista sur
la valeur formative des conférences.
Il faudrait les intensifier, conclut-il ,
afin de se tenir au courant , des deux
côtés des Alpes, sur les plus récentes
recherches, découvertes, ainsi que sur
les travaux des sociétés savantes par-
ticipant à cette table ronde.

Ce fut également l'avis des délégués
piémontais et valdotains.

Signalons enfin une intervention de
MM. Berthet et Farinet afin que soit

monde, justice et paix. Monseigneur
nous recommande d'implorer saint
Guérin dans nos difficultés et dans
nos peines, car nous qui formons
l'Eglise militante bénéficions des grâ-
ces, par l'intermédiaire de la Com-
munion des Saints, dans laquelle vit
saint Guérin.

Les prémices sont déposées au pied
de l'autel à l'offertoire.

Après la messe, une agréable odeur
de café et de thé se répand dans
l'air. La grande famille de la parois-
se prend ensemble « les quatres heu-
res ». Boissons chaudes, gâteaux , bis-
cuits, salés sont gracieusement ser-
vis. Tout est bon et abondant. Le con-
tact s'établit et les liens d'amitié se
resserrent. Sous le regard réjoui des
aînés, filles et garçons concourent à
différents jeux.

En ce jour de fête nous prions spé-
cialement pour nos malades. Des pa-
roissiennes les visitent et leur appor-
tent dans d'originaux cornets repré-
sentant le clocher de notre future
église, biscuits et douceurs.

Fête de joie disions-nous. Que nous
devons à Monseigneur qui nous ap-
prend à aimer et à connaître de mieux
en mieux saint Guérin, à nos esti-
més prêtres qui désirent nous voir
de plus en plus unis, à l'effort des
dévoués organisateurs et organisatri-
ces, aux ménagères qui' ont préparé
gâteaux, biscuits, sandwiches, et à tous
les participants, petits et grands, qui
apportent leur présence indispensable
ainsi que leur bonne humeur.

A tous et à chacun nous exprimons
notre vive gratitude et que la joie
de ce jour rayonne sans cesse autour
de nous.

ry

Assemblée générale
de l'Harmonie
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SION — L'Harmonie municipale tien-
dra son assemblée générale annuelle le
27 septembre prochain à 20 h 30 au
Buffet de la gare.

L'ordre du jour de cette assemblée
est le suivant :
1. Contrôle des présences.
2. Lecture du procès verbal de la

dernière assemblée.
3. Rapport du président pour l'année

musicale 65-66.
4. Rapport de la commission miraicaie
5. Rapport de la commission d'élèves
6. Lecture des comptes de l'exercice

65-66, budget 66-67.
7. Rapport des vérificateurs des comp-

tes.
8. Nominations statutaires.
9. Divers, propositions individuelles.

restauré l'hospice du Petit-St-Bernard,
où pourrait s'installer un collège qui
rendrait les plus grands services à la
culture alpine.

La séance s'est terminée par un or-
dre du jour signé par tous les partici-
pants et demandant que l'Ordre des
Saints Maurice et Lazare restaure
l'hospice du Petit-St-Bernard ainsi
que le célèbre jardin botanique de la
« Chanousia » avec l'aide du gouverne-
ment et celle des universités de Gre-
noble, de Montpellier et de Turin.

Personnalités suisses présentes :
M. André Donnet, archiviste cantonal

de la Société d'histoire du Valais ro-
mand

M. Jean-Charles Biaudet , de la Socié-
té d'histoire de la Suisse romande

M. et Mme André Rapin , de la Société
vaudoise d'histoire et d'archéologie

M. et Mme Gustave Doriaz-Ravussin,
de la Société vaudoise d'histoire et
d'archéologie

Le chanoine Vaudan , de l'Ordre des
chanoines du Grand-Saint-Bernard ,
directeur de l'Ecole d'agriculture
d'Aoste,

etc.
Pierre Raggi-Pag*
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LES DISCUSSIONS SE POURSUIVENT
SION — Les délégués du Groupement
des organisations viticoles valaisannes
(GOV) se sont réunis, hier après-midi,
à la salle de la Matze sous la prési-
dence de M. Jean Cleusix.

Le président a relevé la présence de
MM. Fontannaz, chef du Service de
la viticulture et de M. Berchtold, se-
crétaire de la Fédération économique
du Valais. La lecture du protocole de
l'assemblée du 9 septembre 1965, n'a
donné lieu à aucune remarque si ce
n'est des félicitations à son auteur,
M. Frossard. ,'

RAPPORT PRESIDENTIEL
CONSIDERATIONS GENERALES

Le président Cleusix, dans son rap-
port, a passé en revue les événements
et la situation de la viticulture depuis
l'année dernière.

Des signes tangibles de difficultés
se manifestent dans bien des secteurs
de l'économie. Les mesures prises par
les autorités fédérales pour lutter con-
tre la surchauffe ont amené un cer-
tain ralentissement dans quelques sec-
teurs. Le grand souci des autorités est
de conserver sa valeur à notre franc.
Mais, depuis l'été 66, la situation s'est
empirée et des rapports alarmants ont
été faits.

L'ANNEE VITICOLE
La saison 1965 n'a pas été des plus

réjouissantes. Les conditions excep-
tionnelles dès la mi-septembre ont per-
mis de rentrer une vendange d'une
qualité moyenne, par contre la quan-
tité a atteint le chiffre record de
41 727 027 litres. Cette quantité est la
plus élevée après celle de l'année 1959.

LA SITUATION DU MARCHE
En 1965, lors des vendanges, il res-

tait encore d'importants stocks de vin.
La Confédération eu égard à cette si-
tuation en a pris en charge une cer-
taine quantité. Il faut aussi relever
que la consommation est restée sta-
tionnaire.

LES ACTIONS PARTICULIERES
L'action du raisin de table qui avait

été prévue a été tout simplement aban-
donnée. Par contre l'action du jus de
raisin a connu un magnifique succès.
La prise en charge par la Confédéra-
tion de 15 millions de litres a été divi-
sée en 2 tranches. La première tran-
che seulement a été mise à exécution.
Cette mesure indispensable i la situa-
tion particulière de l'année dernière,
porte malgré tout un préjudice à la
production.

L'IMPOT
SUR LES BOISSONS ALCOOLIQUES
Le 16 octobre proohain le peuple se-

ra appelé à se prononcer sur l'initia-
tive lancée par l'Alliance des indépen-
dants. Chaque producteur doit être
conscient de la gravité du problème
posé. Le GOV a lancé un appel à tous
les producteurs valaisans. Un comité
a été constitué pour mener la campa-
gne. II œuvre d'entente avec le comi-
té d'initiative qui s'est constitué sur
le plan suisse.

DES CONSIDERATIONS
Malgré les soucis, les angoisses, l'an

née viticole 1965 a été de bonne qua
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lité. Si des solutions sont intervenues
elles ne sont que provisoires et le
grave problème viticole n'a pas été
résolu pour autant.

Le vigneron valaisan doit se prépa-
rer moralement à jouer un rôle sur
le plan européen. Dans un avenir pas
très éloigné il faudra être préparé pour
se défendre à cette échelle supérieure.

Tous les producteurs conscients de
cette situation, doivent songer à se
grouper, à s'entraider afin d'être armés
pour se défendre et faire valoir leurs
produits.

PRIX DE LA RECOLTE 1966
Chaque automne' le même problème

revient en discussion : la. fixation du
prix de la vendange. Cette situation
n'est pas réjouissante pour tous les
producteurs et encore moins , pour les
responsables aux commandes des orga-
nisations viticoles. Il n'est pas facile
d'obtenir le prix désiré. De très nom-
breux facteurs sont à considérer, et les
prix se-fixent depuis quelques années
sur la base d'un aocord de stabilisation
des prix.

Pour fixer les prix de la prochaine
récolte les facteurs suivants sont ana-
lysés :

— la récolte 1965
— la consommation durant l'année
— les importations
— les stocks restant!
— l'indice des frais de production¦— les prévisions de la future récolte
— la qualité de la prochaine récolte.

PREMIERES DISCUSSIONS
Une importante assemblée s'est te-

nue le 15 septembre écoulé à Lau-
sanne. Le mot d'ordre des produc-
teurs de la Fédération romande des
viticulteurs avait été : l'application in-
tégrale de l'accord de stabilisation des
prix. L'application de cet accord au-
rait donné une augmentation de 30 cts
par rapport aux prix de base de l'année
dernière. L'assemblée a connu plu-
sieurs interruptions, et finalement le
négoce a offert en dernier ressort une
augmentation de 15 cts seulement. Les
délégués des producteurs genevois et
vaudois /mt finalemnt optes pour ce
compromis qui n'en est pas un.

Les délégués valaisans se sont mon-
trés fermes et ils ont demandé de
porter à la connaissance de leurs mem-
bres cette situation tout en deman-
dant l'application des accords.

UNE blSCUSSION ENRICHISSANTE
De nombreux délégués sont inter-

venus. Tous ont manifesté un grand
étonnement devant les position prises.
En résumé, il a été décidé :

— Lors de l'assemblée de la Fédé-
ration romande des viticulteurs
qui se tiendra aujourd'hui même
à Lausanne les délégués valai-
sans protesteront contre la façon
d'agir des partenaires vaudois ei
genevois. Quant à la fixation des
prix ils demanderont l'application
des accords, sans exclure la dis-
cussion pour trouver une solution
valable.
LA CHAMBRE VALAISANNE

DE L'AGRICULTURE
Depuis de nombreuses années l'idée

de créer une Chambre valaisanne de
l'agriculture se poursuit. Un comité
s'est constitué afin d'essayer de réunir
les différentes organisations agricoles.
Le GOV est en principe d'accord avec
cette idée. Il demande au comité d'i-
nitiative de remettre les statuts aux
membres afin que ceux-ci puissent
être orientés. Une nouvelle assemblée
sera convoquée à ce sujet avant la fin
de l'année.

Pour l'instant il n'y a rien de défi-
nitif dans la fixation des prix de la
vendange 1966.

Les quelques centimes que les pro-
ducteurs sollicitent ne tombent pas du
ciel. Il faut revendiquer, discuter.

Mais une chose est certaine, tout le
problème viticole est'à revoir. Chaque
année on a ' l'impression que le pro-
ducteur doit mendier le prix de sa
récolte. ': '¦"

— gé —

LE VALAIS SERA BRILLAMMENT HONORÉ
le samedi 24 septembre au Comptoir suisse
En l'honneur du 150e anniversaire

de l'entrée du Valais dans la Confédé-
ration, le 47e Comptoir suisse a dé-
cidé de consacrer sa Journée du sa-
medi 24 septembre au Valais. Ce se-
ra une splendide manifestation d'ami-
tié, entre les cantons du Valais et de
Vaud. Cette Journée valaisanne, qui
fera revivre celle de l'Expo 64, au
même titre que de précédentes jour-
nées, réservées au Valais dans l'en-
ceinte de notre Foire nationale d'au-
tomne, comprend un magnifique pro-
gramme. Tout porte à croire que des
milliers de Valaisans accompagneront
à Lausanne les 23 à 25 groupes et
sociétés attendus en cette circonstance.

L'arrivée du splendide contingent
valaisan à Lausanne, fixé au début
de la matinée, donnera lieu, en ou-
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vertûre de festivité, au défilé d'un
grand cortège, avec fanfares, à tra-
vers Lausanne. La formation du cor-
tège sera organisée dès 9 h. 45 sur le
Parc de Bellefontaine. Puis à 10 h. 30
précises ce sera le départ de cette
formation colorée, forte de plus de
740 participants.

Voici la liste des groupes et des
sociétés annoncées : Le cortège sera
ouvert par un détachement de la gen-
darmerie vaudoise, et comprendra, dans
l'ordre de défilé : le groupe costumé
de Naters, le groupe costumé de Glis,
le Frauenbund de Brigue, la Société
folklorique de Brigue-Naters, la musi-
que du vieux temps de Saas-Fee, la
gendarmerie valaisanne, le groupe cos-
tumé de Saas-Fee, le groupe costu-
mé de Eyholz, la fanfare de Grâchen,

En marge de la
Quinzaine des Arts

Le Conservatoire
cantonal de musique
possède son ballet
SION — Samedi soir les autorités
et les invlté.s qui ont participé au
banquet qui a suivi le vernissage des
œuvres exposées à l'Académie des
Beaux-Arts, ont été émerveillés
d'assister au ballet que vient de
créer au Conservatoire cantonal Mme
Marie-Thérèse Derivaz.

Son enseignement en profondeur
a pe-mis à 16 élèves de présenter
une suite en blanc extraite du « Roi
s'amuse » de Léon Delibes.

C'était une mise au point parfaite
et une synchronisation étonnante
pour cet âge. Dorénavant Sion aura
son ballet prêt en toutes circons-
tances.

le groupe costumé de Grâchen, les
Mayentzon de Randogne, le chœur
mixte de Bramois, la fanfare de Mor-
ges, l'Alouette d'Hérémence, « Sion
d'autrefois » de Sion, le groupe fol-
klorique de Savièse, les patoisants et
costumes de Vissoie, les Blezettes de
Champlan, les Bedjuis d'Isérables, le
Vieux Salvan de Salvan, la fanfare
Le Mont et le Consortage (Société va-
laisanne de Lausanne) de Lausanne.
L'arrivée du cortège au Comptoir suis-
se est prévue à 11 h. 30 environ. A
12 h. 30, ce sera un banquet au
Grand restaurant au cours duquel des
allocutions seront prononcées par un
représentant de la direction du Comp-
toir suisse, M. Debétaz, président du
gouvernement vaudois et M. von Ro-
ten, président du gouvernement valai-
san.

Dans l'après-midi, ce seront des
productions des groupes folkloriques
valaisans.

Vaud et Lausanne se réjouissent de
cette grande et belle journée d'ami-
tié entre Valaisans et Vaudois. Ils
espèrent que tous les participants et
leurs accompagnants conserveront de
cette Journée valaisanne un splendide
souvenir.

S Défilé et concert
I de la fanfare |
' de la Div. Mont. 101

SION — Ce soir à 18 h 15 la fan-
fare de la Div. mont. 10 défilera
dans notre ville. Le parcours em-
prunté est le suivant : Grand Pont,
Rue de Lausanne, la Matze.

Le concert comme annoncé se don-
nera à la grande salle de la Matze
à 20 h 30.



DE VALERE A TOURBILLON

«Le mal du siècle!»
« J e suis f atigué ! Je n 'en peux

plus ! »
Ces deux réponses sont données

souvent par des personnes qui vont
et viennent chez les médecins. El les
se traînent , elles ont perdu le goùl
de. vivre.

Rien ne va plus.
En ellet , la f atigue est Tun des

grands maux de notre époque. Elle
est caution des conditions de vie
actuelles , de l 'évolution , de la tech-
nique et de la civilisation moderne.
Ce mal aiiecte une si grand nombre
de gens que la sonnette d' alarme a
été tirée par de très nombreux spé-
cialistes de toutes les disciplines al-
lant de la psychiatrie à l'architecture ,
eri passant par la psychanalyse ,
l' ethnologie, la clinique et la socio-
logie. Le dictionnaire donne la déii-
nition suivante de la latigue : «... sen-
timent ou sensation douloureuse , pé-
nible que l'on éprouve après un tra-
vail éxcessit ou prolongé. »

Mais la f atigue qui est analysée ,
considérée par plus de 800 spécia-
listes n'est pas celle que Ton
ressent après un ellort ou un travail
pénible, c'est plutôt la réaction lo-
gique, la conséquence pourrait-on di-
re de l'ef f or t  ou des ef f o r t s  f ournis.

Notre époque est marquée par un
rythme accéléré, elle devient tou-
jours plus f rénétique et trépidante.
Cette situation appelle une consom-
mation de tranquillisants et d'exci-
tants.

Le bruit, l'exiguïté des logements,
le traf ic automobile, même la période
des vacances sont une cause de f a-
tigue.

Aux latigues physiques et physio-
logiques vient s'ajouter , le plus sou-
vent, la latigue mentale , due à une
tension nerveuse excessive. Les per-
sonnes qui « f lanchent » , qui accusent
le coup sont très nombreuses. Il sul-
f i t  de jeter un coup d'œil autour de
soi pour , s 'en rendre compte. Ce n'est
point une maladie honteuse mais le
corollaire, pourrait-on dire, de notre
époque accélérée , tourmentée.

Bien sur, pour conlrrmer la rè-
gle, il est nécessaire de parler des
exceptions. 11 y a la catégorie des
« latigues de naissance ». Les spécia-
listes ne se penchen t pas sur ces
personnes qui simulen t parlois, à s 'y
méprendre , la vraie lati gue .

- gé -

Mesures de la société suisse des
cafetiers-restaurateurs-hôteliers
en faveur de la relève

Le Comité central de -la Société suis-
se des cafetiers-restaurateurs-hôte-
liers, composé de MM. Paul Derron,
président; Pierre Moren, vice-prési-
dent; Dr Victor Egger, secrétaire; Dr
Frei, rapporteur, lors d'une récente
séance à Zurich , a abordé entre aut-
tres tractanda celui se rapportant à la
question si controversée au sein de la
SSCRH, à savoir le versement volon-
taire par chaque membre SSCRH à la
caisse centrale d'un montant de F 3.—
par employé travaillant dans l'entre-
prise, en faveur de la promotion de la
relève au sein de l'Industrie suisse des
cafés-restaurants et hôtels.

Beaucoup de plaidoyers ont déjà été
tenus à ce propos dans les assemblées
suisses; tout en nous abstenant de les
réitérer, nous dirons que le comité est
Arrivé aux conclusions suivantes :

Les bons placements
— Toi qui connais les affaires ,

pourrais-tu m'indiquer un bon pla-
cement ?

— Oui. bien sûr. Cela dépend. ..
Attention, je ne suis pas million

Combien veux-tu placer ?
Une dizaine de... francs.
Hein ?

— Je ne peux pas risquer gros.
— Alors, je ne vois qu 'une seule fa-

çon de placer cet argent . Acheter des
billets de la Loterie romande. Si tu
ne gagnes pas au tirage du ler octo-
bre, tu auras tout de même fait un
bon placement , car tout le bénéfice
de la Loterie est distribué aux œu-
vres d'entraide et d'utilité publique
romandes.

— Quels sont les lots ?
— I] y en a 31.925, dont 1 gros de

100.000 francs.
P50 L

Concert a la chapelle du
Conservatoire cantonal de musique

Pierre Aegerter, pianiste

SION — Ce soir à 20 h 30, à la chapel-
le du Conservatoire cantonal de musi-
que, le jeune et talentueux pianiste
sierrois Pierre Aegerter donnera le pre-
mier concert prévu de la série qu'il doit
donner à l'occasion de la Quinzaine des
Arts.

J'ai rendu visite au jeune pianiste.
Je me suis senti gêné de le déranger
dans son travail. Le temps est de l'ar-
gent et combien précieux pour le jeune
artiste à la veille d'un concert et qui se
familiarisait avec le magnifique piano
« S.teinway » propriété de la municipa-
lité et mis gentiment à la disposition
des jeunes talents.

a) Chaque membre SSCRH doit pren-
dre conscience de la nécessité qu 'il y a
coopérer étroitement aux efforts de la
Société suisse en faveur de la promo-
tion de la relève; en effet , la situation
dans laquelle se trouvent les cafés-res-
taurants et hôtels suisses par suite du
manque de main-d'œuvre tant suisse
qu'étrangère et du danger de devoir
augmenter le contingent des étrangers
qui atteint déjà le chiffre exhorbitant
de 70.000, est suffisamment critique
pour que la campagne de la SSCRH en
faveur de la promotion de la relève
soit soutenue sans réserve; cette cam-
pagne engagera la lutte tout d'abord
contre le désintéressement des Suisses
vis-à-vis des professions de l'hôtellerie.

b) Le versement de F 3.— par em-
ployé à la caisse de la SSCRH tout en
étant modeste pour chaque membre
pris isolement ne doit pas lui faire ou-
blier que — répété par les 22.000 mem-
bres SSCRH — il se traduit par un ap-
port global de quelque 200.000 francs au
siège central de Zurich pour le finan-
cement partiel de cette campagne.

Lorsque l'on sait ce que coûte la mise
en œuvre d'une vaste action en faveur
de cette promotion de la relève telle
qu'elle a été décrite aux membres dans
le cadre de l'assemblée des délégués
SSCRH à Zurich les 31 mai , ler et 2
juin écoulés, on admettra que 200.000
frs permettront juste de couvrir les
frais essentiels; en effet , la réalisation
de films publicitaires , l'édition de bro-
chures et de panneaux , l'organisation
de cours accélérés pour la formation
de filles de salle, sommelières, de gar-
çons, le service de conférencier coûte
très cher.

Le comité central de la Société suis-
se des cafetiers-restaurateurs-hôteliers,
lance donc un appel à chaque membre
pour l'inviter à répondre spontanément
et favorablement à l'invitation qui lui
sera faite de verser F 3.— par employé
à la Trésorerie centrale. Cela est plus
que nécessaire, c'est un devoir et. une
responsabilité sociale.

MIEUX CONNAITRE
PIERRE AEGERTER

Il est né à Sierre en 1947. A l'âge
de 7 ans il a commencé à jouer du
piano. Son premier récital en public, il
l'a donné à l'Aula de l'Université de
Fribourg. Il a suivi les cours du Conser-
vatoire cantonal à Sion, pendant 11 ans,
sous la direction de M. Jean Perrin.
En 1963, il obtenait son diplôme de ca-
pacité et une année plus tard, son di-
plôme de virtuosité. Dès 1965, il est allé
à Paris suivre l'EcoJe normale de Paris.
Au mois de juin xlerhier, il a réussi
ses examens supérieurs de concours. Il
a joué avec succès à Lausanne, Paris,
Sierre et Sion. Partout il a été accueilli
comme un enfant prodige.

SE PERFECTIONNER
SE FAIRE UN NOM

Pierre Aegerter, avec une grande vo-
lonté, veut arriver à quelque chose, à
« percer > . Il voit loin et, pour cela,
il va participer à de nombreux con-
cours internationaux qui se dérouleront
à Genève, Varsovie et Moscou.
PROGRAMME
DU CONCERT
Bach :

2e partita en do mineur;
Beethoven :

Sonate Appassionata, op. 57;

Beethoven :
Sonate, op. 109;

Chopin :
2 Etudes, op. 25 - Etude révolution-

naire, op. 10;

Franck :
Prélude, Choral et Fugue;

Prokofieff :
Toccata , op. 10.
Ce jeune pianiste mérite d'être sou

tenu.. Le concert de ce soir est de va
leur. Notre photo : Pierre Aegerter ré
pète à la chapelle du Conservatoire.

— gé -

Le coin d'humour d'Arolas
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Université populaire
valaisanne

Hiver 1966-1967

Section de Sion

SION — Les responsables de l'Univer-
sité populaire de Sion ont l'honneur
de porter à la connaissance des nom-
breux auditeurs du Valais central la
liste des cours qui seront donnés du-
rant le prochain semestre d'hiver. Ou-
verture : lundi 7 novembre.

PROGRAMME
1. Philosophie

Prof. : M. le chanoine Pierre Evé-
quoz, ancien recteur, Sion
Sujet : « Péguy, poète de l'espéran-
ce »
le vendredi, à 18 h 15
1er cours : le 25 novembre.

2. Art
Prof.: M. M. Jean-Petit-Matile, cri-
tique d'art à Lausanne
Sujet : « Le mystérieux langage de
la peinture »
le mercredi, à 18 h 15
ler cours : le 9 novembre.

3. Cinéma
Prof.: M. Hermann Pellegrini, pro-
fesseur à Saint-Maurice
Sujet : «.Le cinéma italien »
le mardi, à 20 h 15 (tous les 15 jours)
1ère séance : mardi 15 novembre.

4. Ecole des Parents
Prof.: M. Savary, professeur à Lau-
sanne
Sujet : « Les mathématiques nouvel-
les dans le primaire »
le mardi, à 20 h 15 (tous les 15 jours)
lère séance : mardi 8 novembre.

5. Philosophie
Réfèrent : Dr. Johannes Juraitis , Do-
zent am Priester- und Lehrersemi-
nar in Sitten
Thema : « Problème aus der Reli-
gionsphilosophie »
6 Vortrâge jeweils Montags, um
20.15 Uhr
ab 6. November 1966.

Geschichte
Réfèrent : Dr. Arthur Fibicher, Pro-
fessor
Thema : « Streifziige durch die Wal-
liser Geschichte »
ab 9. Januar 1967.

6. Carrefour 1
Présidence : M. François Brunelli,
professeur au Collège de Sion
Sujet : « Pour une civilisation des
loisirs »
6 conférences avec la participation
des meilleurs spécialistes de la
question
le vendredi, à 20 h 15 (tous les 15
jours) ; dès le 18 novembre.

7. Actualités médicales
Présidence : M. Paul Mudry, direc-
teur des Ecoles
5 conférences avec la participation
de MM. les docteurs André Spahr,
Henri Pitteloud, Jean-Jacques Pit-
teloud, Gabriel Barras, Bernard Mo-
rand
le vendredi, à 10 h 15 (tous les 15
jours_); dès le 11 novembre.

8. Travaux manuels
Direction : M. Edouard Vitall, maî-
tre de travaux manuels
Objet : Cours sur métaux
le lundi , à 19 h.; dès le 7 novembre.
Inscriptions limitées.

A QUI S'ADRESSE
L'UNIVERSITE POPULAIRE ?

A tous ceux qui désirent parfaire
leur culture générale, étendre les con-
naissances dans les domaines les plus
divers. Aucune condition n'est exigée
pour l'admission aux cours. Aucun ti-
tre n 'est requis.

Programmes détaillés et inscriptions
dès le 15 octobre 1965.

UNIVERSITE POPULAIRE SION
Direction des Ecoles

\W»
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Du mardi 20 au lundi 26 septembre

Y 0 Y 0
avec PIERRE ETAIX

Un film comme celui-là, on en voit un
tous les dix ans. (« Le Parisien libéré »)

Mardi 30 septembre
RELACHE

Mard i 20 septembre

I due gladiatori
con Piero Lulli - Moira Orfei - Alberto

Parlato italiano, sous-titré français
et allemand 16 anni compiuti

Ce soir - CINEDOC - 16 ans révolus
2000 km dans la jungle au pays de?

coupeurs de têtes

Le ciel et la boue
Dès mercredi 21 - 16 ans révolus

La révélation du cinéma français 1966

La vie de château

Mardi 20 septembre - 16 ans révolus
Dernière séance du film aux 1001 gags I

C'esl pas une vie, Jerry I
Dès mercredi 21 septembre - 18 ans rév.
Un captivant , un mystérieux «policier»

Coplan FX 18 casse tout

Ce soir RELACHE

Aujourd'hui RELACHE
Mercredi 21 - 16 ans rév.
C'est pas une vie, Jerry !

Dès vendredi 23 - 18 ans rév.
Angélique, marquise des Anges

Aujourd'hui RELACHE
Jeudi 22 - 16 ans rév.

C'est pas une vie, Jerry !
Dès vendredi 23 - 18 ans rév

Psycho

Aujourd'hui RELACHE
Dès mercredi

Mata Hari

Ce soir à 20 h. 30 - 16 ans rév.
Le regretté Montgomery Clift et John
Wayne, dans

La rivière rouge
Réédition du fameux western I

RELACHE
dès demain :

QUOI DE NEUF, PUSSYCAT ?
Loufoque et farfelu ! - 18 ans révolus

Ce soir 20 h. 30 - 16 ans révolus
Un sensationnel film d'action

La panihère noire de Ratana
Scope couleurs

Orchestre DED GERVAL
10 musiciens

à Saint-Léonard
Salle du collège

Samedi 24 septembre dès 20 heures
pour lc BAL du F.C. Saint-Léonard
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UN MORT
et cinq blessés à Sierre
SIERRE — Un accident de circulation, qui a fait un mort et cinq blessés,
s'est produit dans la nuit de dimanche à lundi au pont du Rhône, côté La
Souste. Une voiture Peugeot, portant plaques zurichoises, est entrée en
collision avec une auto immatriculée en Italie, de marque Simca. Le conduc-
teur de ce dernier véhicule, M. Peppino Navacchia, né en 1913, à Rovesano
et domicilié à Cesna, a été tué sur le coup. Les deux autres occupants, MM.
Rino Navacchia, né en 1936 et Ferruccio Medri, né en 1937, de Cesna, ont

. été grièvement blessés et rtansportés â l'hôpital de Sierre. Quant au conduc-
teur et aux passagers de la voiture zurichoise, ils ont été également conduits
à l'hôpital de Sierre souffrant de blessures plus ou moins graves. II s'agit
de MM. Willy Hildebrand, âgé de 18 ans, mécanicien domicilié à Riddes,
Charles Crettenand et Rosallo Julia, de Riddes également.

Début du cours de sauveteur
SIERRE — Le cours de sauveteur, pre-
mière étape de la formation du sa-
maritain, a débuté hier soir dans les
sous-sol de la Maison .d'école, à Sierre,
organisé par le groupement local des
Samaritains.

La participation à cette première
leçon était intéressante. On notait une
majorité d'automobilistes. Ce début du
COûTS a été marqué par une instruction
bien plus théorique que pratique sur
les soins à donner aux victimes des ac-
cidents graves.

TRIBUNE LIBRE
M. Edmond Giroud nous prie d'insérer :

Magnifique geste du « Heimatschutz » suisse
en faveur du Valais

Le sauvetage de « Tourbillon » en bonne voie

Nous venons d'apprendre la très
heureuse nouvelle.

Le comité central du « Heimat-
schutz » vient d'attribuer à l'action
en faveur de Tourbillon le produit
de la vente de l'Ecu d'Or en 1965
et la collecte auprès des industries
suisses.

Et il s'agit de la somme de
257 866 francs. Les plus optimistes
n'auraient jamais pu espérer un tel
résultat. Celui-ci dépasse de près
de 100 000 francs le montant de la
collecte de l'année précédente en
faveur du Parc national des Gri-
sons.

Nous sommes très heureux et pro-
fondément reconnaissants.

Heureux de la compréhension et
de la sympathie dont le Valais jouit
auprès de nos Confédérés alémani-
ques surtout. Reconnaissants envers
les organes directeurs de la grande
organisation nationale de sauvegar-
de du beau visage du Pays.

Mais notre gratitude particulière
et profonde va à l'habile avocat qui
sait si bien plaider notre cause, à
Monsieur l'abbé Crettol, président
de la section du Valais romand de
l'Heimatschutz.

L'abbé Crettol est écouté. Son
crédit est grand; on connaît le jour-
naliste, lc conférencier, le musicien.
On l'a entendu, vu et apprécié sou-
vent à la radio et à la télévision.
Sa puissance de travail est grande.
Il ne refuse jamais son concours
pour tout ce qui est bon, beau et
utile.

II a plaidé pour « Tourbillon »
dans une plaquette remarquable. Il
nous présente notre capitale qui ne
serait que bien quelconque sans les
deux collines sœurs qui font sa
grandeur, son caractère, sa beauté
unique. Et sur ces deux éperons,
l'église fortifiée et le château du
prince-éveque, jaillis comme des
fleurs de pierre, du roc même. Site
unique que le voyageur n'oublie pas.

La plaquette de l'abbé Crettol
nous fait remonter dans le passé
héroïque qui vit , après les Celtes
et les Romains, les âpres luttes de
nos évêques, seigneurs spirituels et
temporels, contre les comtes sa-
voyards et, plus tard, les patriotes.

Elle emprunte à Monsieur l'abbé
Mariétan, le savant naturaliste, des
renseignements intéressants sur la
nature des roches des deux collines
et leur flore particulière.

Monsieur l'abbé Dubuis, notre ar-
chéologue cantonal, fait parler les
vieilles pierres.

Et enfin notre auteur termine en
reprenant les dernières lignes d'un
rapport de Maurice Zermatten pour
en faire sa conclusion.

« Depuis le sinistre incendie de
1788, lc plus glorieux de nos châ-
teaux s'en va, lambeau par lam-
beau.

Reprise d'activité chez les
disciples de Baden-Powel

SIERRE — Les petites ailes, eclai-
reurs, et louveteaux sierrois ont re-
pris samedi dernier leur utile acti-
vité. Les plus petits se sont retrou-
vés au camping de Finges où s'étaient
également donné rendez-vous de nom-
breux garçons nés en 1955 qui doré-
navant feront partie des disciples de
Baden Powel. Les réunions se pour-
suivront chaque samedi.

» Vu de l'ouest et da sud, il gar-
de encore une grandeur qui im-
pressionne.

» Cette couronne de pierre, cette
ceinture de créneaux qui jaillissent
si noblement du sol, cette majesté
des murailles assemblées aveo un
art miraculeux créent un enchante-
ment dont le souvenir ne s'efface
pas.

» On ne saurait Imaginer Sion
sans les deux pointes de sa mitre
(l'image est de Gonzague de Rey-
nold) et la disparition de l'une com-
me de l'autre serait pour la capitale
valaisanne un malheur irréparable.

» Non seulement pour la capitale :
pour le Valais et la Suisse mais
pour tous les hommes qui ouvrent
les yeux, regardent et accueillent
en eux la beauté dn monde...

» N'est-ce pas un bel élan de so-
lidarité helvétique qui permit 1» ré-
novation du château Stockalper A
Brigue ? Et c'est justice. Tout ee
qui est beau appartient à la. com-
munauté tout entière et U commu-
nauté tout entière doit en assurer
le maintien.

» "Tourbillon" est l'une des pins
belles demeures que nos ancêtres
nous aient laissées. Prenons cons-
cience de nos devoirs à son égard. »

La plaquette de Monsieur l'abbé
Crettol fut adressée an comité cen-
tral du Heimatschutz avec la de-
mande d'affectation du produit de
la vente de l'Ecu d'Or en 1965 en
faveur de la restauration de « Tour-
billon ».
Monsieur le Dr Laur qui fut, pen-
dant de nombreux lustres, le secré-
taire général et l'âme du Heimat-
schutz, revendiqua l'honneur de
traduire en allemand, personnelle-
ment, l'abbé Crettol.

La brochure sur « Tourbillon » est
entrée ainsi dans les rédactions de
tous les journaux suisses qui ont
publié des centaines d'articles, dans
toutes les écoles du pays et dans
les bureaux de tous nos chefs d'in-
dustrie.

La Suisse alémanique, tout par-
ticulièrement, en a été sensibilisée.

Le résultat est splendide. « Tour-
billon » peut partir.

Merci encore à tous les artisans
de cette belle réussite, à Messieurs
Rollier et Wettstein, président et
secrétaire général du Heimatschutz
suisse.

Rendons ce merci plus concret et
plus effectif à l'occasion des visites
des vendeurs de l'Ecu d'Or. Et plus
effectif encore par l'entrée massive
dans les rangs de la section valai-
sanne de tous ceux qui n'en sont
pas encore membres et qui portent
en eux le souci de l'âme du Pays
et de son beau visage charnel.

ED. GIROUD
ancien président

de la section valaisanne.

Cinquante ans
de mariage

GRIMENTZ — Mme et M. Albert
Vouardoux ont fêté dimanche, au Café
du barrage de Moiry, tenu par leur
fils Vital, leur cinquante ans de ma-
riage.

C'était une belle famille de plus de
cinquante personnes qui participait
à la fête, entre parents, enfants et pe-
tits-enfants.

Mme et M. Vouardoux sont âgés de
75 et 74 ans. Ce sont les père et mère
de MM. Vital, champion de ski bien
connu et Aurèle, actuellement gendar-
me à Orsières.

Nous apportons aux heureux jubilai-
res nos sincères félicitations et nos
vœux. Vu leur belle forme, il ne fait
pas de doute qu'ils sont en route pour
les noces de fer. C'est ce que nous
leur souhaitons de tout cœur.

Nos tambourins retrouvent
leurs baguettes

SIERRE — Les tambourins-juniors
avancés des Tambours sierrois ont
eux aussi retrouvé les baguettes, après
quelques semaines de relâche. Hier
soir également, c'était au tour des dé-
butants de se familiariser avec l'ins-
trument qu'ils ont choisi. Les cours
de formation ont lieu à l'Hôtel de
Ville, tous les lundis, de 19 à 20 heu-
res.

NOUVELLES SUISSES

Un bambin tombe
d'une fenêtre

GENEVE — A Meyrin, un garçonnet
de 2 ans, le petit Claude Rouge, qui
se trouvait seul avec sa sœur âgée de
5 ans, es  ̂ tombé d'une fenêtre du loge-
ment situé au cinquième étage. Par
une chance extraordinaire, le bambin
s'en tire avec une fracture de jambe
et des contusions sur tout le corps,
qui ont nécessité son transport d'ur-
gence à la clinique infantile.

Encore un incendie
suspect

GENEVE — Lundi, dans le courant de
la sol-ée, un incendie a éclaté dans les
caves d'un grand immeuble locatif mo-
derne i la rue Vallin, dans le quartier
de St-Gervais. Le sinistre a été rapi-
dement combattu par les pompiers per-
manents. Les dégâts ne s'élèvent qu'à
quelques milliers de francs. Il a été
établi que le sinistre a pris à l'entrée
d'une cave contenant du matériel de
décoration pou»- un magasin d'habille-
ment. Selon les conclusions de la po-
lice, il s'agit une fois de plus d'un in-
cendie suspect.

Un évadé repris
ZURICH — Martin Matter, qui s'était
échappé dimanche matin à 5 heures du
pénitencier de Regensdorf, a pu être
repris lundi en fin d'après-midi, dans
un restaurant de Steinen (SZ). Le mal-
faiteur avait déjà eu le temps de faire
main basse sur un vélomoteur.

M. Olivier Long
à Alger

ALGER — M. Olivier Long, ministre
délégué du Conseil fédéral aux accords
commerciaux est arrivé hier soir à
Alger où il séjournera jusqu'au 23 sep-
tembre.

M. Long présidera jeudi prochain la
journée nationale de la Suisse à la 3e
foire internationale d'Alger. Il a été
accueilli à sa descente d'avion par M.
Abdessalam Belaid, ministre algérien
de l'industrie et de l'énergie.

LA SOCIETE DU CLUB ALPIN
SECTION DE ST-MAURICE

a le pénible devoir de faire part du
décès de

Monsieur
Fritz ZWICKY

son membre dévoué.
Pour les obsèques, s'en référer a l'avis

de la famille.

HAUT-VALAIS

Un feune chasseur se
tue devant les yeux

de son père
BRIGUE — D'outre Simplon, nous
apprenons qu'un jeune chasseur
d'Int-a vient d'être la victime d'un
accident mortel au cours d'une par-
tie de chasse. M. Enrico Cardolettl,
âgé de 18 ans, se livrait â son sport
favori en compagnie de son père
lorsque de l'arme de ce dernier, un
coup partit inopinément et vint griè-
vement blesser le jeune homme. Ce-
lui-ci, transporté à l'hôpital, ne tar-
da pas à rendre le dernier soupir, la
R-enaille ayant perforé en plusieurs
endroits le corps de la malheureuse
victime. Une enquête est en cours
afin de connaître les causes exactes
de cette tragédie qui a Jeté la cons-
ternation dans la zone frontière où
la famille du disparu est bien con-
nue et estimée.

Premier marché automnal
VIEGE — Aujourd'hui, se tiendra dans
la cité industrielle haut valaisanne le
premier marché d'automne. Bien que
ne revêtant plus l'importance enregis-
trée dans le temps, cette première foire
d'automne a toujours été bien fré-
quentée.

Les pompiers natersois
se modernisent

NATERS — L'administration commu-
nale de Naters vient de faire l'acqui-
sition d'un véhicule moderne qui est
mis à la disposition des pompiers de
la localité et qui se trouve être l'unique
de son genre dans notre canton. En
effet, c'est ven véhicule à moteur qui
provient de Genève où, avant d'être
déplacé dans le Haut Pays, il faisait
partie du matériel du feu des pom-
piers du bout du lac. Une délégation de
ces derniers vient de faire une dé-
monstration. Celle-ci a convaincu les
participants qui ont été émerveillés de
constater qu'en moins d'une minute l'é-
chelle de 32 m pouvait être dressée
et l'engin mis en acidon.

A Gondo
il n'y a pas lieu
de s'alarmer

GONDO — Nous avons signalé derniè-
rement qu'une commission du dépar-
tement des Travaux publics du canton
du Valais s'était rendue sur les hau-
teurs du village poux étudier si d'éven-
tuels glissements pouvaient porter at-
teinte à la localité. La situation n'est
pas alarmante, d'autant plus qu'elle a
toujours été l'objet d'une attention par-
ticulière de la part de M. Max Peter,
ingénieur forestier. Par mesure de sé-
curité, décision a été prise de fixer
des pitons-témoins aux endroits suscep-
tibles de se mouvoir. Il n'y a donc
pas lieu de s'alarmer.

ludo

Madame veuve Félix KOLLY-RIEŒLLE
à Sion ;

Madame et Monsieur Pierre GABIOUD-
KOLLY et leurs enfants, à Sion ;

Madame et Monsieur Michel SERMIER-
KOLLY, à Sion ;

Monsieur et Madame Pierre KOLLY-
MUNSCH et leur fils, à Sion ;

Monsieur et Madame Maurice KOLLY-
CHATTON. et leurs enfants, à Sion ;

Mademoiselle Jeanne KOLLY, à Sion ;
Madame et Monsieur Philippe LIETTI-

KOLLY et leurs enfants, à Sion ;
Monsieur et Madame Denis SCHWE-

RY - RIEILLE et leurs enfants, à St-
Léonard ;

Monsieur et Madame Jean BITZ-
RIEILLE et leurs enfants, à St-
Léonard ;

Monsieur et Madame Jean-Marie DE-
LALA Y-RIE1T J .F, et leurs enfants,
à St-Léonard ;

La famille de feu Constant RIEITiTJ.,
à St-Léonard ;

ainsi que les familles parentes et al-
liées ont la douleur de faire part du
décès de

Monsieur
Félix KOLLY

Jardinier
leur cher époux, père, beau-père, grand-
père, frère, beau-tfrère et oncle, décédé
dans sa 61e année après une courte
maladie chrétiennement supportée.

L'ensevelissement aura Heu le mer-
credi 21 septembre 1966 à la Cathé-
drale à 11 heures (Paroisse de St-
Guérin).

Cet avis tient lieu de faire-part.
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« LES ANCIENS ELEVES »
DU COLLEGE STE-MARIE

ont le chagrin de faire part du brus
que décès des premiers élèves du Col
lège lors de sa fondation

Messieurs
Antoine MATHEY

Eugène LEPDOR
Pour l'ensevelissement s'en référer à

l'avis des familles.

LES CONTEMPORAINS DE 1881
DE MARTIGNY ET ENVIRONS

ont le chagrin de faire part du décès
de leurs chers amis

Messieurs
Antoine MATHEY

et
Eugène LEPD0R

Pour les obsèques voir l'avis des fa
milles.

L'ADMINISTRATION COMMUNALE
DE MARTIGNY-COMBE

a le regret de faire part du décès de

Monsieur
Antoine MATHEY

ancien président

LE COMITE DE LA FEDERATION
DES SOCIETES LOCALES DE SION

a le pénible devoir de faire part du
décès de

Madame
Amélie

RÔHNER-C0PPEX
belle-mère de son dévoué vice-présl
dent M. Jost-Hoffmann.

Pour les obsèques, prière de consul
ter l'avis de la famille.

Monsieur Robert STRAHM-TACCHINI
et ses enfants, Patrice et Stéphane,
à Gossau ;

Madame Marie TACCHINI-BRUCHEZ,
à Fribourg ;

Monsieur et Madame Michel et Mina
TACCHINI-CERBONI et leur fille
Carmen, à Bienne ;

Sœur Anne-Joseph, â l'hôpital de
Sierre ;

Monsieur et Madame Maxime et Ray-
monde TACCHINI-CORTAZ et leur
fils Pascal, à Fribourg ;

ainsi que les familles parentes et al-
liées FERY, TACCHINI, STRAHM,
BRUCHEZ, à Collonges, Savièse, Utzwil,
Gossau et Bagnes,
ont la profonde douleur de faire part
du décès de leur très chère épouse,
maman, fille, sœur, belle-sœur, tante,
nièce et cousine

Madame
Madeleine

TACCHIM-STRAHM
survenu accidentellement en montagne
le 16 septembre 1966, à l'âge de 28 ans.

Je suis la résurrection et la vie.
Celui qui croit en moi vivra.

L'ensevelissement aura lieu le mer-
credi 21 septembre 1966 en l'église ca-
tholique de Gossau (Zurich) à 10 heures.

Le présent avis tient lieu de lettre de
foire part.



Coups de, feu
contre une patrouille
italienne
BOLZANO — Des coups de feu ont
été tirés, la nuit dernière, par des
inconnus contre une patrouille de
militaires italiens le long de la li-
gne ferroviaire du Brenner, près de
la localité « Le Cave ». Les mili-
taires ont riposté, mais les terro-
ristes ont réussi à prendre la fuite.

Quatorze personnes
noyées

ASSOMPTION — La police para-
guayenne annonce que dans la nuit
de dimanche quatorze personnes dont
dix enfants ont péri noyées dans le
naufrage d'un bateau fluvial argen-
tin sur le fleuve Parana. Le bateau
transportait 28 passagers et un équi-
page de neuf membres. L'accident
s'est produit près de Remansito, en
face du village brésilien de Made-
relra.

Un pirate du rail se rend
Ronald Edwards, dit le « casseur », le pirate du rail, s'est rendu « vo-

lontairement » à la police. II a été arrêté par deux policiers seulement,
dont le commissaire principal Thomas Butler qui dirige les recherches
depuis le hold up du train postal, le 8 août 1963. Les deux agents sont allés,
la nuit dernière, vers 3 heures du matin, dans une maison de Walworth,
dans le sud de Londres, où se trouvait Edwards qui n'a pas opposé de
résistance. Cette arrestation a été « arrangée » entre le « casseur » Edwards
et les deux policiers par l'Intermédiaire d'un « Informateur ».

Ronald Edwards a été officiellement accusé au poste de police d'Ales-
bury, d'avoir participé au hold up du train postal du 8 août 1963. Il com-
paraîtra, mardi, devant le tribunal de la petite ville de Linslade, dans le
Bucklnghamshire.

D'autre part, on apprend que Rose Edwards, 34 ans, la femme de
Ronald, qui avait disparu en même temps que lui après le hold up, ainsi
que Nicolette leur fille de 11 ans, n'a pas été retrouvée.

Edwards, le « casseur s

Avec les groupes politiques des
CHAMBRE S F É D É R A L E S

Les groupes politiques des Chambres
fédérales ont étudié hier les objets à
l'ordre du jour de la présente session
(voir en page 2). Il s'agit notamment
du 6e rapport concernant la modifica-
tion du tarif d'usage des douanes, la

Journée du souvenir à Zurich
ZURICH — Il y a vingt ans , sir

Winston Churchill lançait, lors de
son fameux discours sur « l'Europe »,
en l'aula de l'université de Zurich, un
appel à la jeunesse académique du
monde entier et aux Européens, leur
demandant de s'unir. A l'époque, l'idée
d'une collaboration étroite entre la
France et l'Allemagne était aussi nou-
velle que révolutionnaire. Churchill
rappela alors que si les Etats-Unis
n 'avaient pas tendu une main se-
courable, le Moyen-Age, dans toute
sa cruauté et sa misère .se serait à
nouveau installé en Europe. Or , cette
exhortation s'appliquait malheureuse-
ment bien à la situation de l'épo-
que.

Lundi soir, l'Union européenne de
Zurich, et avec elle de nombreux ci-
toyens de la ville de la Limmat , se
retrouvèrent, place du Muenster, pour
commémorer l'anniversaire de ce dis-
cours historique. La manifestation fut
marquée par un important discours

U Thant resterait à son poste jusqu'à
NEW YORK — Au cours de sa conférence de presse de lundi, le secrétaire général
des Nations-Unies, U Thant, a déclaré que si un successeur approprié ne lui était
pas trouvé d'ici le 3 novembre, il accepterait, s'il en était sollicité, de demeurer
a son poste jusqu'à la fin de la session de l'assemblée générale.

Le secrétaire général U Thant a exprimé l'espoir que le débat public et les
nombreuses consultations qui se déroulent à l'occasion de l'assemblée générale qui

J O U R N É  E S O M B R E
pour les Américains au Vietnam

SAIGON — Six soldats américains
ont été tués et 23 blessés, à la suite
de trois erreurs de tir de leur avia-
tion et de leur artillerie au cours des
dernières vingt-quatre heures au Sud-
Vietnam.

Des « marines » engagés dans l'o-
pération « Prairie » au sud du 17ème
parallèle étalent aux prises avec une
forte unité nord-vietnamienne. Ils de-

L'organisation de mercenaires aura itjdes ramifications en Angleterre

ta ((vente» des cadres supérieurs!
PARIS — L organisation de merce-

naires démantelée en Ardèche, dont
Thierry de Bonnay était le chef , au-
rait des ramifications en Angleterre.
C'est ce qui ressort de l'interview ac-
cordée par ce dernier avant son ar-
restation à un journaliste de Radio-
Monte-Carlo qui a participé pendant
plusieurs semaines à la vie du camp.
« Nos amis en Angleterre attendent
le moment venu pour se manifester
a expliqué Jean de Bonnay. » Ces
amis seraient des parachutistes sou-
mis à l'entraînement comme l'étaient

revision de la loi sur l'assurance-chô-
mage, les mesures de défense écono-
mique envers l'étranger, l'arrêté fédé-
ral sur la Société coopérative suisse
des céréales et matières fourragères ,
la loi fédérale concernant la protec-
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M. Bruno Kreisky avec
M. Sigmund Wider, président de Zurich

prononcé par l'ancien ministre autri-
chien des affaires étrangères, M. Bru-
no Kreisky.

mandèrent un appui de l'aviation.
Après le premier passage, ils indi-
quèrent au pilote de bombarder plus
près de leurs positions. Les explosifs
tombèrent sur leurs lignes mêmes tuant
trois « marines » et cn blessant quatre.

Cet incident s'est produit dimanche
matin. Les deux autres sont survenus
la nuit dernière autour de Tay Ninh, à
100 kilomètres au nord-ouest de Saï-
gon.

Ces erreurs sont dues, semble-t-il,
à l'inexpérience des artilleurs de la
196ème brigade d'infanterie américai-
ne, arrivée il y a trois semaines et qui
en était à sa première opération.

Vers une heure trente, hier matin,
des obus sont tombés sur des unités
de la brigade en position à 8 kilomè-

Un metteur en scène espagnol
se constitue prisonnier

MADRID — Huit jours après les trois écrivains, Dionisio Ridruejo , Alfonso
Sastre et Armando Lopez Salinas, le metteur en scène espagnol, Basllio Martin
Patino, s'est à son tour constitué prisonnier en fin d'après-midi, à la Direction
générale de la sûreté à Madrid, pour la même raison : refus de payer l'amende
de 3000 pesetas (216 francs) qui lui a été infligée pour avoir participé le 11 mai
dernier à l'assemblée libre d'étudiants, organisée à la Faculté des lettres de
Madrid.

M. Basilio Martin Patino a obtenu la Coquille d'argent au dernier Festival
du cinéma de Saint-Sébastien pour son film « Neuf cartes à Berthe ».

Comme les trois écrivains, il risque une peine maximum d'un mois de prison.

les mercenaires arrêtés en Ardèche.
Parlant de son amie Christiane Thir-
ry qui vient d'être arrêtée, Thierry de
Bonnay a déclaré : « Elle sait aussi
bien manier le fusil que le bazooka ,
mais en cas de « baroud * son rôle
c'est de rester à la maison. De na-
tionalité belge, Christiane Thirry a
beaucoup souffert pendant les années
de guerre au Congo. Elle ne pour-
rait vivre autrement qu 'avec des hom-
mes de notre espèce » a déclaré le
« général des affreux » pour expliquer
la présence de cette jeune femme par-

tion des biens culturel s en cas de
conflit  armé, les rapports sur le « Mi-
rage », sur la conception de notre dé-
fense nationale et sur le règlement des
troupes, la lutte contre le bruit et la
convention internationale des télé-
communications.

Tous ces rapports ont été approu-
vés par les groupes radical , PAB, so-
cialiste, démocratique et évangélique
et conservateur chrétien-social. Par
contre l'Alliance des Indépendants
propose au Conseil national de ne pas
accepter le message du Conseil fédé-
ral sur l'assurance-chômage, ou même
de refuser le projet , de même que le
projet relatif à la Société coopérative
suisse des céréales et matières four-
ragères.

De l' uranium enrichi U-235 disparaît
WASHINGTON — Une f i r m e  industrielle américaine tra- serait agi d' un détournement de cette matière fissile , qui
uai t lant  pour !e compte de la Commission de l'énergie sert à la fab r icat ion  des projectiles nucléaires,
atomique (AEC) a égaré accidentellement ou gaspillé au
cours des huit ou dix dernières années une centaine de Le nom de la f i r m e  en question est tenu secret. Elle
kilos d' uranium enrichi , U-235, pour lesquels elle a dû n'est d' ailleurs pas la seule à qui il est arrivé , ces der-
verser un million de dollars à cet organisme. Une com- niéres années , de perdre certaines quantités d'uranium
mission de l'AEC étudie actuellement les moyens d 'évi- enrichi . Mais  la Commission de l'énergie a tomique prê-
ter le renouvellement de tels fa i t s .  cise que les autres pertes sont de loin très inférieures

L'AEC souligne à ce sujet qu'elle n'a « aucun soup- à celle de l'entreprise précitée. Des remboursements cor-
çon ou preuve quels qu 'ils soient » selon lesquels il se respondants ont été e f f ec tués  à l'AEC.

s'ouvre mardi, sucsiteront une nouvelle prise de conscience du danger des pro-
blèmes de la guerre du Vietnam et de nouveaux efforts pour essayer de les
résoudre. Seule une meilleure atmosphère peut promouvoir de tels efforts , a dit
U Thant.

U Thant a souligné que deux mois étaient un délai largement suffisant au
choix d'un nouveau secrétaire général des Nations-Unies ct , en réponse à une

très au sud de Tay Ninh, deux sol-
dats ont été tués et seize blessés.

Cinq heures plus tard, vers six heu-
res trente, au nord-ouest de la ville,
deux obus de 105, tirés trop court ont
tué un soldat et fait trois blessés.

PRISONNIERS CIVILS
DU VIETCONG ABATTUS

Dix-sept civils vietnamiens prison-
niers du Vietcong ont été mitraillés et
abattus par leurs gardiens hier matin
à Vinh Long, dans le Delta, au mo-
ment où des troupes gouvernementales
héliportées déclenchaient une opéra-
tion dans le secteur. Ce sont trois res-
capés blessés qui ont rapporté ces
faits.

mi les mercenaires. Mais il s'est re-
pris aussitôt : « mercenaire est un mot
que je n 'aime pas, je vends des ca-
dres supérieurs » . Thierry de Bonnay
reconnaît toutefois que ces cadres su-
périeurs sont pour la plupart des
hommes qui ont le « virus de la ba-
taille ».

LE TRIOMPHAL WEEK - END DU
JEUNE FEDERAL AU COMPTOIR
SUISSE — Dimanche, plus de 100 000
personnes, dont une majorité venant
de Suisse allemande, et lundi une fou-
le venant des cantons romands où le
Jeûne fédéral se prolonge le lundi
comme jour férié , ont envahi la Foire
nationale d'automne comme le montre

notre photo. (Voir en page 2).

la fin 1966

question évoquant l'éventualité où un
tel choix ne pourrait s'opérer d'ici à la
fin de l'année, a déclaré sèchement
« quelqu 'un sera trouvé. »

Pour expliquer une fois encore sa
position , U Thant a évoqué les raisons
privées, familiales et surtout politiques
qui ont commandé sa décision. Il a
insisté sur son sentiment qu 'il lui était
devenu « de plus en plus difficile »
de remplir ses fonctions selon la con-
ception de son rôle : « Je ne saurais
admettre que le secrétaire général de3
Nations-Unies soit une sorte de bu-
reaucrate prestigieux (glorified clerk) ».

U THANT ET LA
DERNIERE ENCYCLIQUE

Prié de commenter la dernière ency-
clique du pape Paul VI, le secrétaire
général des Nations-Unies, U Thant ,
a déclaré qu 'il considérait le souverain
pontife « non seulement comme le chef
prestigieux d'une grande religion , mais
aussi comme un grand homme pro-
fondément conscient des problèmes de
guerre et de paix et entièrement dé-
voué à la cause du progrès humain ».

Le secrétaire général des Nations-
Unies a déclaré par ailleurs que la dé-
cision du Saint Père de consacrer le 4
octobre prochain , anniversaire de son
discours à l'assemblée générale des Na-
tions-Unies, à une journée de prières
pour la paix , confirme le caractère
historique de la visite faite aux Na-
tions-Unies par le chef de la chrétien-
té ainsi que son attachement à l'œuvre
de l'ONU et à sa charte.

Deux soldats américains
ont amené le drapeau

de l'URSS
MUNICH — Deux soldats américains
ont amené, dans la nuit de dimanche,
le drapeau de l'URSS qui flotte, parmi
les emblèmes de toutes les nations par-
ticipantes à l'entrée de l'exposition in-
ternationale de l'alimentation « Ikofa »,
à Munich.

Les deux militaires, qui avaient con-
sommé auparavant de nombreux pots
de bière, ont été appréhendés. Le dra-
peau, qui n 'a subi aucun dommage, a
été immédiatement remis en place.

Le Yémen a aussi ses
« déviationnistes ! »

LE CAIRE — Le ma.-échal Sallal ,
président de la République yémé-
nite, a violemment dénoncé lundi
soir les « traîtres et les déviation-
nistes qui ont essayé de semer la
dissension entre le Yemen et la
RAU ».

*- UN GENERAL INDONESIEN CON-
DAMNE A MORT — Le général de
brigade Ulung Sitepu, ancien gouver-
neur du nord de Sumatra , a été con-
damné à mort par un tribunal mi-
litaire spécial.

La mission britannique
en Rhodésie

SALISBURY — Lundi soir, M. Herbert
Bowden, ministre britannique pour le
Commonwealth et sir Elwyn Jones,
premier avocat de la couronne, sont
arrivés à Salisbury. en provenance de
Londres. Le Gouvernement rhodésien
avait  pris à cette occasion des mesures
de sécurité extraordinaires. L'avion se
posa à quelque 300 mètres dc l'aire
d'atterrissage normale, et les représen-
tants  de la presse n 'ont pas pu cons-
tater qui était venu accueillir les deux
hommes.

# LES PLANS D'UN AVION POUR
1000 PASSAGERS — WASHINGTON
— L'Agence fédérale d'aviation (FAA)
travaille aux plans d'un immense avion
de trois étages pouvant transporter
1000 passagers, a révélé lundi au Con-
grès annuel de pathologie le Dr Stan-
ley Mohler, chef du Service de méde-
cine aéronautique de la FAA.


